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La seance est reprise a 15 h 40. 

M. Str0mmen (Norvege) (parle en anglais ) : 
D’emblee, je voudrais exprimer la reconnaissance de 
ma delegation pour la presence de M. Sergio Vieira de 
Mello et de mon ami M. Jose Ramos-Horta. Je vou¬ 
drais egalement les remercier tous deux de leurs excel- 
lents exposes sur 1’evolution de la situation au Timor 
oriental et sur l’avenir de ce territoire. Ces declarations 
ont fait ressortir les progres realises jusqu’a mainte- 
nant, mais elles nous ont aussi rappele que la tache 
n’est pas encore achevee. 

La Norvege se felicite du rapport du Secretaire 
general sur TAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental (ATNUTO) (S/2001/719). 
Qu’il me soit permis de souligner notre satisfaction a 
l’egard des recommandations tres claires formulees 
dans le rapport concernant l’avenir de la presence de 
l’ONU au Timor oriental. 

Pour garantir la paix et la creation d’institutions 
essentielles, il est crucial que l’ONU reste au Timor 
oriental jusqu’a ce que de telles institutions reposent 
sur des assises solides. Par consequent, la Norvege ap- 
puie pleinement les recommandations du Secretaire 
general en ce qui concerne la creation d’une mission 
appelee a succeder a T ATNUTO, dont le mandat serait 
elabore par le Conseil de securite et qui comporterait 
une composante militaire ainsi qu’une composante ci¬ 
vile. 

L’ATNUTO a fourni une plate-forme pour une 
transition reussie au Timor oriental. Afin de veiller a ce 
que ce processus aboutisse a une conclusion logique, 
nous pensons que Tallocation de fonds budgetaires est 
la seule demarche viable. II va sans dire que la mission 
doit etre confue soigneusement pour refleter les be- 
soins exacts et les defis d’un Timor oriental nouvelle- 
ment independant. 

En ce qui concerne la question d’une future stra¬ 
tegic de sortie, nous pensons qu’au lieu d’essayer de 
fixer une date pour le retrait du personnel de l’ONU, le 
Conseil devrait chercher une orientation dans la resolu¬ 
tion 1272 (1999) au sujet de l’etablissement de certains 
criteres pour le retrait. 

La periode menant aux elections du 30 aout, ainsi 
que la periode suivant immediatement les elections, au 
cours de laquelle la Constitution sera redigee, seront 
d’une grande importance pour le futur Etat du Timor 
oriental. On a beaucoup investi, et beaucoup est en jeu. 


La Norvege reitere l’importance d’elections libres 
et equitables. A cet egard, nous sommes encourages 
par la demarche novatrice adoptee par l’ATNUTO lors 
de la phase preelectorale. Je souligne egalement que 
mon gouvernement se felicite du fait que le pacte 
d’unite nationale ait maintenant ete signe. Nous consi- 
derons qu’il s’agit d’un fait d’une grande importance 
pour optimiser le cadre d’un Timor oriental pacifique 
et democratique. 

La Norvege etait parmi les observateurs interna- 
tionaux lors de l’enregistrement recent de refugies au 
Timor occidental. Ma delegation approuve la maniere 
technique dont Toperation a ete effectuee. Les resultats 
preliminaries indiquent que la majorite des refugies 
preferent pour l’instant rester en Indonesie. Cependant, 
a notre avis, il est vraisemblable que nombre d’entre 
eux reverront leur choix et opteront pour le rapatrie- 
ment lors d’une phase ulterieure. 

La Norvege accorde beaucoup d’importance a 
1’ engagement de poursuites judiciaires contre des indi- 
vidus responsables de crimes internationaux graves. 
Nous reiterons notre position selon laquelle la pour- 
suite par les tribunaux nationaux est une bien meilleure 
demarche que la creation d’un tribunal international, a 
laquelle il ne faudrait proceder qu’en dernier recours. 

Nous notons avec satisfaction la participation 
accrue des Timorais de l’Est dans l’Administration. 
Cependant, nous ne sommes toujours pas a un niveau 
satisfaisant, et nous prions par consequent l’ATNUTO 
d’utiliser les derniers mois de la transition pour intensi- 
fier ces efforts. 

Mon gouvernement est impressionne par le tra¬ 
vail deja effectue pour creer les conditions d’un Timor 
oriental independant viable. Nous aimerions done sou¬ 
ligner l’importance d’un appui economique continu a 
l’ATNUTO, a la Banque mondiale et aux institutions 
humanitaires et de developpement oeuvrant au Timor 
oriental. Pour sa part, mon gouvernement demeure at¬ 
tache a prendre en charge sa part du cout global. 

Enfin, mon gouvernement prend note du transfert 
pacifique et democratique du pouvoir en Indonesie. Il 
est extremement important pour la securite et la stabili¬ 
ty dans la region que des relations fortes et pacifiques 
entre le Timor oriental et TIndonesie soient etablies. La 
reconciliation et une cooperation renforcee entre les 
deux pays sont des conditions prealables fondamenta- 
les. 
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Je conclus en rendant une fois encore hommage 
au Representant special du Secretaire general, M. Viei¬ 
ra de Mello, et a son equipe, tant internationale qu’est- 
timoraise, pour avoir mene une tache aussi difficile 
d’une fagon qui donne l’espoir d’une transition sans 
heurts vers un Timor oriental independant. 

M. Cooney (Irlande) (parle en anglais) : 
J’aimerais remercier le Representant special Sergio 
Vieira de Mello et M. Ramos-Horta. Plus tard lors du 
debat, la Belgique, en tant que President de l’Union 
europeenne, fera une declaration a laquelle l’lrlande 
souscrit pleinement. Je fais les observations suivantes 
en ma qualite de representant national. 

Ce n’est pas une exageration de dire que la re¬ 
union d’aujourd’hui a lieu a un moment historique pour 
le Timor oriental, alors que le pays approche des elec¬ 
tions pour l’Assemblee constituante, de la redaction de 
la Constitution et de l’acces a l’independance. On a 
enormement accompli au cours des deux dernieres an- 
nees, mais comme l’a confirme aujourd’hui M. Vieira 
de Mello, beaucoup reste a faire. 

Le Secretaire general dans son rapport en janvier 
dernier a declare qu’une fois independant, le Timor 
oriental aurait encore besoin d’un important appui in¬ 
ternational par le biais d’une mission integree manda- 
tee par le Conseil de securite et financee au moyen de 
quotes-parts. Nous sommes heureux de noter dans le 
rapport actuel que c’est le Groupe de travail charge de 
planifier l’apres-ATNUTO au Timor oriental, avec 
l’appui d’une cellule de mission integree a New York, 
qui prepare cette presence. Nous relevons egalement 
dans le rapport du Secretaire general que le plan sera 
affine de fagon a ce qu’il corresponde a la structure 
d’un gouvernement independant du Timor oriental, 
lequel ne prendra forme bien sur que lorsque les debats 
a l’Assemblee constituante auront progresse. 

Nous croyons fermement que la presence interna¬ 
tionale au Timor oriental doit etre proportionnelle aux 
besoins reels et calibree selon un calendrier soigneux 
d’examen. Dans ce contexte, nous avons pris attenti- 
vement note de l’appel lance par M. Ramos-Horta pour 
que la reduction souhaitable de la presence de l’ONU 
tienne pleinement compte des besoins actuels du Timor 
oriental. La recommandation figurant dans le rapport 
du Secretaire general selon laquelle le personnel inter¬ 
national devrait de plus en plus jouer un role de 
conseiller et agir dans des domaines techniques ou les 
competences locales n’ont pas encore ete developpees, 
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est tres judicieuse et merite un examen ulterieur. Nous 
pensons que cette aide est vitale pour le processus de 
timorisation par lequel le Timor oriental acquerra la 
force administrative et la capacite institutionnelle de 
gerer avec succes ses propres affaires. 

Nous sommes d’accord avec la recommandation 
du Secretaire general qui a dit qu’une composante effi- 
cace des droits de l’homme devrait etre une partie im- 
portante de la mission qui succedera a l’ATNUTO, et 
nous sommes encourages par le travail important en 
matiere des droits de l’homme actuellement effectue 
par le Groupe charge de la defense des droits de 
l’homme au sein de l’ATNUTO. 

Malgre les evenements politiques encourageants, 
nous restons preoccupes par la situation en matiere de 
securite au Timor oriental. En particulier, comme on 
nous l’a rappele durant le week-end, la situation sur la 
frontiere avec le Timor occidental nous preoccupe. A 
cet egard, nous notons la reference dans le rapport du 
Secretaire general au commerce et aux mouvements 
illegaux transfrontaliers, qui ont ete associes a de gra¬ 
ves incidents de securite. C’est tres inquietant. 

Tout aussi troublante est la preoccupation expri- 
mee dans le rapport selon laquelle des membres des 
milices ont adopte une strategic consistant a patienter 
jusqu’a l’independance du Timor oriental, dans l’espoir 
que la presence internationale prendra fin. On ne peut 
donner un tel espoir aux milices, quelle qu’en soit la 
nature, fausse ou sans fondement. En outre, elles doi- 
vent etre desarmees et demantelees. 

Pour ce qui est de la presence de troupes interna- 
tionales, nous pensons que les efforts importants de la 
communaute internationale ne doivent pas etre com- 
promis ou mis en danger par une reduction hative de la 
force militaire. Des decisions concretes ne devraient 
pas etre prises a ce stade, surtout au sujet des compo- 
santes du maintien de la paix et de la police. Nous de- 
vrions reflechir aux recommandations du Secretaire 
general et surveiller T evolution de la situation sur le 
terrain, surtout pendant la periode des elections. Avant 
de prendre des decisions a cet egard, nous devrions 
attendre le rapport que le Secretaire general a annonce 
pour octobre. Nous croyons qu’en attendant ce rapport, 
la composante militaire de l’ATNUTO devrait etre 
maintenue sous sa forme actuelle jusqu’a ce que le 
nouveau gouvernement au Timor oriental se soit etabli. 

La stabilite a long terme et la prosperite du Timor 
oriental seront grandement renforcees par des relations 
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etroites et harmonieuses avec son voisin, l’lndonesie. 
C’est une epoque pleine de defis pour l’lndonesie, mais 
il ne fait aucun doute que la position internationale du 
nouveau gouvernement a Jakarta serait considerable- 
ment renforcee s’il prenait rapidement des mesures sur 
un certain nombre de questions touchant ses relations 
avec le Timor oriental. Ces questions incluent la mise 
en oeuvre active du Memorandum d’accord conclu en 
2000 au sujet de la cooperation dans les domaines juri- 
dique et judiciaire et dans le domaine des droits de 
1’homme, la cooperation avec l’ATNUTO et par la 
suite avec les autorites est-timoraises independantes 
pour poursuivre les crimes contre l’humanite et le droit 
humanitaire au Timor oriental, et un appel rapide des 
peines extremement legeres prononcees contre les six 
individus coupables du meurtre de trois fonctionnaires 
du Haut Commissariat des Nations Unies pour les re- 
fugies (HCR) a Atambua, le 6 septembre 2000. 

Une autre action de ce type constituerait une in¬ 
dication que les refugies ayant pour Tinstant apparem- 
ment choisi de rester au Timor occidental seraient, s’ils 
venaient a changer d’avis, autorises a revenir au Timor 
oriental en toute securite. Enfin, nous appelons a la 
pleine cooperation pour enqueter sur les allegations 
avancees par l’lrlande en mai, selon lesquelles certai- 
nes femmes enlevees du Timor oriental durant le 
conflit sont detenues au Timor occidental dans des 
conditions d’esclavage sexuel. 

L’lrlande est pleinement attachee a un engage¬ 
ment durable au Timor oriental tant sur le plan bilateral 
que de la part de l’ONU. Des progres considerables et 
encourageants ont ete accomplis au Timor oriental 
grace au courage et a la vision du peuple est-timorais et 
de leurs dirigeants ainsi qu’au professionnalisme et au 
devouement du personnel de l’ATNUTO. Nous som- 
mes actuellement a une etape cruciale de 1’auto¬ 
realisation nationale du Timor oriental. Nous esperons 
vivement que lorsque nous examinerons le prochain 
rapport du Secretaire general, en octobre, d’autres defis 
auront ete releves, que les elections auront eu lieu avec 
succes et que la redaction de la constitution du Timor 
oriental sera bien avancee. C’est une etape cruciale et 
il est important que le Conseil continue de montrer un 
appui fort et indefectible a T egard du Timor oriental. 

M. Kulyk (Ukraine) (parle en anglais ) : A 
l’instar des orateurs precedents, je voudrais remercier 
le Representant special du Secretaire general, M. Ser¬ 
gio Vieira de Mello, et le membre du Cabinet de transi¬ 
tion M. Ramos-Horta de leurs declarations tres comple¬ 


tes comprenant des analyses approfondies des proble- 
mes recents et des taches a long terme qui attendent 
TAdministration transitoire et les Timorais de l’Est sur 
la voie de l’independance. 

Les positions de TUkraine sont tres proches de ce 
qui a ete dit autour de cette table. Je vais done me limi¬ 
ter a quelques re marques. 

Le dernier examen de la situation au Timor orien¬ 
tal, notamment le rapport du Secretaire general, nous 
permet de tirer des conclusions quant aux progres ac¬ 
complis sur la voie de l’independance. Nous sommes 
particulierement heureux du succes rencontre dans le 
processus de timorisation. A cet egard, nous estimons 
que les activites de TAdministration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) ont ete 
tres positives. 

Nous pensons que les elections devant permettre 
de creer une Assemblee constituante sont une question 
clef du calendrier politique du Timor oriental. Les elec¬ 
tions qui se derouleront le 30 aout ouvriront la voie a 
l’independance du peuple du Timor oriental. Il est in¬ 
dispensable de tenir des elections legislatives generates 
transparentes, democratiques et ordonnees. 

Il est extremement important d’eviter la violence 
et les affrontements au sein de la societe est-timoraise 
apres les elections. Il sera essentiel d’assurer une for¬ 
mation sans difficulte de TAssemblee constituante et 
du nouveau cabinet et de maintenir un environnement 
pacifique pour le debat qui se deroulera sur cette pre¬ 
miere constitution du Timor oriental et la transition 
vers l’independance. Nous nous felicitons, a cet egard, 
de la signature d’un pacte d’unite nationale par 14 par¬ 
tis politiques sur les 16 qui se presentent aux elections. 
Mais nous sommes preoccupes par le fait qu’un risque 
de violence au sein des communautes ou entre partis 
subsiste au Timor oriental dans la periode de transition. 
Nous nous demandons, en consequence, quelles mesu¬ 
res supplementaires l’ATNUTO et le cabinet de transi¬ 
tion pourraient prendre pour empecher une eventuelle 
destabilisation de la situation. 

Nous estimons qu’il est egalement prioritaire 
d’etablir des fondations economiques en vue de 
l’independance grace a un secteur prive viable. Nous 
sommes heureux de constater la revitalisation de la vie 
economique du Timor oriental. Les revenus derives de 
la mer du Timor donneront une chance supplementaire 
de renforcer l’independance economique du pays. Le 
futur gouvernement devra capitaliser sur les efforts des 
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institutions de Bretton Wood et de l’ONU pour creer un 
environnement propice aux investissements a long 
terme. II est essentiel que les programmes financiers et 
les projets mis en place ou realises au Timor oriental 
mettent l’accent sur l’avenir et s’adaptent aux condi¬ 
tions qui prevaudront apres l’independance. 

Nous estimons qu’une mesure indispensable sur 
la voie de l’independance consiste a creer une force de 
defense est-timoraise, une police locale et un systeme 
de justice efficace. Si ces taches ne sont pas achevees, 
tous les efforts deployes pour progresser sur la voie de 
l’independance risquent d’etre compromis. 

La police civile de l’ONU doit etre suffisamment 
importante tant que la police est-timoraise ne sera pas 
pleinement formee et deployee. II est important que les 
Timorais de l’Est puissent jouer un role de plus en plus 
important pour assurer la surete publique et la defense 
des frontieres du Timor oriental. 

II est clair que la presence internationale au Ti¬ 
mor oriental doit etre prolongee apres la transition vers 
l’independance. A cet egard, nous partageons pleine¬ 
ment les dispositions pertinentes du rapport interimaire 
presente par le Secretaire general. Nous avons besoin 
d’une demarche durable, realiste et globale pour assu¬ 
rer le plein succes de la mission. II est egalement im¬ 
portant d’envisager une strategic de sortie qui se fonde 
sur les besoins continus et les aspirations du peuple 
est-timorais. 

M. Koonjul (Maurice) (parle en anglais ) : Le 
rapport interimaire du Secretaire general sur l’Admi- 
nistration transitoire des Nations Unies au Timor orien¬ 
tal (ATNUTO) nous apporte beaucoup de bonnes et 
encourageantes nouvelles au sujet du processus politi¬ 
que en cours au Timor oriental. II attire egalement 
T attention de la communaute internationale sur la ne¬ 
cessity d’une action coherente et concertee pour assurer 
une passation de pouvoirs reussie de l’ATNUTO au 
nouveau pouvoir executif qui sera mis sur pied apres 
T election. Nous felicitons le Secretaire general de son 
rapport. Nous remercions le Representant special du 
Secretaire general M. Vieira de Mello de son expose 
lucide et tres complet. Nous nous associons a d’autres 
delegations en lui exprimant notre reconnaissance pour 
son travail exceptionnel et des plus constructif au Ti¬ 
mor oriental. Nous sommes egalement reconnaissant 
du remarquable expose fait ce matin par M. Ramos- 
Horta, membre du cabinet de transition du Timor orien¬ 
tal charge des affaires etrangeres. 


La situation politique au Timor oriental semble 
evoluer dans la bonne direction et le reve de 
l’independance culminant dans la transformation du 
Timor oriental en Etat n’est maintenant qu’une affaire 
de temps. A la lumiere du developpement progressif de 
l’infrastructure qui a eu lieu au cours des six derniers 
mois et compte tenu de l’attachement ferme de 
l’ATNUTO et des Timorais de l’Est a l’edification de 
la nation, nous sommes convaincus que les elections 
prevues dans 30 jours se derouleront pacifiquement. 
Nous notons avec satisfaction que la majorite des partis 
ont signe le pacte d’unite nationale par lequel ils se 
sont engages a mener a bien une campagne politique 
pacifique et a accepter les resultats des elections. 

Nous nous felicitons egalement de constater que 
les commissions constitutionnelles de district ont orga¬ 
nise des auditions sur les systemes de gouvernement, 
les droits fondamentaux et d’autres questions relatives 
a la constitution. II est important que la population 
dans son ensemble, et en particulier la societe civile, 
aient le sentiment qu’elles font partie de cet important 
processus politique. Nous esperons que ces consulta¬ 
tions aboutiront a Elaboration d’une constitution 
adaptee aux besoins et aux aspirations legitimes du 
peuple du Timor oriental. 

Nous nous rejouissons egalement d’apprendre 
que les differents secteurs d’economic ont generale- 
ment connu des ameliorations. Neanmoins, un finan- 
cement approprie et une planification correcte sont en¬ 
core necessaires pour assurer la poursuite des progres 
et une viabilite continue. Des questions pressantes tel- 
les que la securite, la reinstallation des rapatries et 
l’ordre public doivent etre abordees d’urgence. Nous 
exhortons la communaute internationale a maintenir et 
a augmenter son assistance dans ces domaines. 

Ma delegation se felicite de la creation du Groupe 
de travail charge de planifier 1’apres-ATNUTO au Ti¬ 
mor oriental ainsi que d’une cellule de mission integree 
a New York pour examiner les modalites de l’appui 
international qui serait necessaire au Timor oriental 
apres l’independance. Nous pensons que le Groupe de 
travail devrait prendre en consideration les constata- 
tions de la Mission interorganisations devaluation de 
la securite et a la lumiere de ses recommandations, 
suggerer un plan d’action approprie. 

L’evolution positive au Timor oriental n’aurait 
pas pu etre possible sans la cooperation active du Gou¬ 
vernement indonesien. Nous exhortons les nouveaux 
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dirigeants en Indonesie a poursuivre leurs efforts pour 
mettre en oeuvre toutes les mesures prevues par le 
Conseil dans sa resolution 1319 (2000). Nous lanfons 
egalement un appel au Gouvernement indonesien pour 
qu’il respecte pleinement le Memorandum d’accord 
relatif a la cooperation dans les domaines juridique et 
judiciaire et dans celui des droits de l’homme, conclu 
le 6 avril 2000 avec l’ATNUTO, en particulier l’ar- 
ticle 9 qui prevoit le transfert de personnes aux fins de 
poursuites. 

La tache future n’est pas facile, mais elle n’est 
pas hors de portee non plus. Gardant a 1’esprit le man¬ 
que d’experience des differents nouveaux departe- 
ments, nous ne pouvons pas, a ce stade, nous permettre 
une sortie sans strategic. La strategic est claire. Nous 
devons preparer le peuple du Timor oriental a assumer 
la responsabilite et le destin de leur Etat nouvellement 
ne. Cela ne sera viable que si l’on accelere le processus 
de timorisation dans tous les secteurs par le renforce- 
ment des capacites dans les secteurs precis des finances 
publiques, de Tadministration publique, de la police et 
du maintien de l’ordre et le respect du droit. 

Un systeme legislatif sain et representatif, un or- 
gane administratif efficace et performant et un appareil 
judiciaire independant sont des elements fondamentaux 
pour une societe democratique et la stabilite politique. 

II est done extremement important de jeter les 
bases des institutions democratiques et de les consoli- 
der, ce qui permettra d’assurer la bonne gouvernance et 
la primaute du droit, le respect des droits de 1’homme 
et l’independance de l’appareil judiciaire au Timor 
oriental. II est tout aussi important qu’une campagne a 
grande echelle soit entreprise pour eduquer la popula¬ 
tion dans son ensemble en ce qui concerne ses devoirs 
et obligations civiques et aussi ses droits dans une so¬ 
ciete libre et democratique. 

Maurice appuie la recommandation du Secretaire 
general pour ce qui est d’adapter la presence Interna¬ 
tionale au Timor oriental en gardant a Tesprit la situa¬ 
tion sur le terrain pendant la periode qui fera suite aux 
elections, et nous reaffirmons la necessite d’une pre¬ 
sence internationale substantielle dans le pays apres 
l’independance, comme le recommande la resolu¬ 
tion 1338 (2001). 

Le peuple du Timor oriental se trouve a l’aube 
d’une ere nouvelle pour la vie du pays. II est extreme¬ 
ment important que ce peuple laisse de cote toutes ses 
divergences et oeuvre en commun dans un esprit de 


reconciliation nationale au processus de reconstruction 
de la nation et du remodelement de l’economie. De 
meme, il est essentiel que la communaute internatio¬ 
nale accorde au pays et a son nouveau gouvernement 
toute l’assistance necessaire. 

Le President (parle en chinois) : Je vais a pre¬ 
sent intervenir en ma qualite de representant de la 
Chine. 

La delegation chinoise souhaite la bienvenue 
parmi nous a M. Vieira de Mello et a M. Ramos-Horta, 
et nous nous felicitons de leurs declarations. 

Nous souscrivons au rapport du Secretaire gene¬ 
ral. Nous nous rejouissons sincerement des progres 
considerables realises dans le processus d’indepen- 
dance du Timor oriental. Nous nous felicitons des ef¬ 
forts actifs deployes par TAdministration transitoire, 
en particulier en ce qui concerne le transfert de pou- 
voir, afin d’accelerer le processus de timorisation, ainsi 
que du travail fructueux accompli sous la direction de 
M. Vieira de Mello. 

Comme l’indique le rapport, le Timor oriental 
traverse une etape finale cruciale de la periode de tran¬ 
sition. Nous esperons que V Administration transitoire 
continuera de jouer un role constructif pour aider le 
peuple du Timor oriental a parvenir a l’autosuffisance 
et a l’autonomie. A notre avis, les operations de main¬ 
tien de la paix des Nations Unies devraient avoir un 
bon debut et un bon denouement. En ce qui concerne la 
strategie de sortie, les Nations Unies devraient les pre¬ 
parer minutieusement et adopter une demarche pru- 
dente. La Chine souscrit a Tanalyse et aux considera¬ 
tions figurant dans le rapport du Secretaire general. 

A notre avis, une fois que le Timor oriental aura 
officiellement accede a l’independance, l’ONU devrait 
y maintenir une presence considerable et conserver les 
specialistes necessaires dans les departements impor- 
tants de Tadministration et de la gestion, apporter une 
aide aux autorites du Timor oriental et maintenir une 
presence militaire et de police considerable. La contri¬ 
bution des Nations Unies devrait egalement compren- 
dre un appui financier approprie. Tous ces elements 
sont cruciaux pour assurer une transition reguliere au 
Timor oriental et le fonctionnement sans heurts du 
nouveau Gouvernement. 

Pour ce qui est de la taille, de la composition, du 
mandat et des methodes de travail de la presence, il 
conviendrait de se fonder sur le principe d’une efficaci- 
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te de haut niveau, en fonction des besoins reels du Ti¬ 
mor oriental. II faudrait par ailleurs que la presence 
coopere etroitement avec la population du Timor orien¬ 
tal et respecte ses vues. Afin de parvenir a une transi¬ 
tion sans heurts au Timor oriental, il conviendra de ne 
pas negliger les conditions importantes que sont 
l’independance economique et financiere du Timor 
oriental et son developpement stable. Nous esperons 
que TAdministration transitoire des Nations Unies au 
Timor oriental (ATNUTO) et les organismes compe- 
tents des Nations Unies poursuivront leurs efforts a cet 
egard. 

Nous demandons egalement a Tensemble de la 
communaute internationale d’apporter une aide gene- 
reuse au Timor oriental. Recemment, la Chine a offert 
une aide gratuite en nature au Timor oriental, qui 
concernait surtout Tagriculture et l’industrie de la pe- 
che. Nous fournirons des capitaux pour la construction 
d’un ministere des affaires etrangeres. Nous avons ega¬ 
lement accorde une assistance pour former des cadres 
d’administration et nous continuerons de le faire. Nous 
envisageons effectivement d’envoyer des equipes me- 
dicales au Timor oriental. Nous aimerions nous asso- 
cier a la communaute internationale pour apporter, 
dans les limites de nos capacites, des contributions a la 
paix et au developpement au Timor oriental. 

Je reprends a present mes fonctions de President 
du Conseil. 

L’orateur suivant est le representant du Portugal. 
Je Tinvite a prendre place a la table du Conseil et a 
faire sa declaration. 

M. Brito (Portugal) (parle en anglais ) : Le Por¬ 
tugal appuie pleinement la declaration que prononcera 
l’Ambassadeur Jean De Ruyt de la Belgique au nom de 
l’Union europeenne. 

D’emblee, j’aimerais remercier le Representant 
special du Secretaire general, M. Sergio Vieira de Mel- 
lo et le membre du Cabinet transitoire du Timor orien¬ 
tal responsables des affaires etrangeres, M. Jose Ra- 
mos-Horta, pour leurs exposes tres complets. II est par- 
ticulierement utile que, nous qui sommes a New York, 
soyons mis au courant de T evolution de la situation en 
ce qui concerne la transition vers l’independance du 
Timor oriental par ceux-la memes qui sont charges 
quotidiennement de la mise en oeuvre approfondie et 
sans heurts de ce processus. C’est un processus qui, je 
l’ajoute, doit etre dirige par le Conseil de securite sur 
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la base d’une evaluation objective de la situation en 
evolution sur le terrain. 

Je voudrais egalement remercier le Secretaire 
general du rapport qu’il nous a presente et me feliciter 
des progres realises dans tous les domaines d’activite 
de TAdministration transitoire des Nations Unies au 
Timor oriental (ATNUTO) depuis le dernier expose fait 
au Conseil. Nous notons notamment les progres 
concernant le recrutement de fonctionnaires et le trans- 
fert des pouvoirs aux Timorais de l’Est a tous les ni- 
veaux de T administration. Nous sommes fermement 
convaincus que la timorisation n’est pas simplement 
une question de transfert des responsabilites mais ega¬ 
lement une question de transfert des competences. II ne 
s’agit pas simplement de recruter des personnes pour 
leur donner certains postes mais surtout de faire en 
sorte qu’elles aient les capacites minimales requises 
pour s’acquitter de leurs fonctions. Nous encourageons 
done l’ATNUTO a continuer d’oeuvrer dans ce sens. 

Le Portugal partage pleinement le point du vue du 
Secretaire general selon lequel apres l’independance, le 
Timor oriental aura encore besoin 

« d’un appui international important, qui devrait 
etre fourni dans le cadre d’une mission integree, 
mandatee par le Conseil de securite et financee au 
moyen de quotes-parts. » ( S/2001/719, par. 52) 

A cet egard, nous nous felicitons des recomman- 
dations du Secretaire general concernant le suivi de la 
presence de l’ONU au Timor oriental apres l’inde- 
pendance, comprenant aussi bien une composante de 
securite qu’une composante civile. Nous estimons que 
c’est la seule fagon d’assurer la continuite du travail de 
l’ATNUTO car il devient clair que le mandat large et 
complexe qui a ete confie par le Conseil de securite ne 
sera pas pleinement execute d’ici le moment ou le pays 
deviendra independant. La stabilite politique et admi¬ 
nistrative n’est pas simplement souhaitable pour le Ti¬ 
mor oriental; il s’agit d’un element essentiel pour assu¬ 
rer la securite a long terme du pays. Il appartiendra 
done toujours aux Nations Unies d’assurer l’etablis- 
sement d’un Etat democratique et viable au Timor 
oriental. Ce sera la le meilleur heritage que les Nations 
Unies et le Conseil en particulier pourraient laisser au 
peuple du Timor oriental. 

Le Portugal note avec un interet tout particulier la 
participation des institutions des Nations Unies et des 
institutions financieres internationales a l’activite de 
TATNUTO, ainsi qu’au processus de planification de 
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la presence des Nations Unies apres l’independance. 
Cependant, une prolongation de la participation utile et 
desirable des institutions des Nations Unies et d’autres 
institutions au Timor oriental doit etre envisagee d’une 
fagon progressive et pragmatique et non pas consideree 
comme une panacee qui reglera les problemes com¬ 
plexes auxquels est confronte le Timor oriental et aux- 
quels il continuera d’etre confronte pendant des annees 
apres son independance. Dans ce contexte, nous pen- 
sons qu’un certain nombre de fonctions essentielles qui 
resultent directement du mandat du Conseil de securite, 
en vertu des resolutions 1272 (1999) et 1338 (2001), 
resteront la responsabilite du Conseil. 

Nous aimerions egalement souligner les observa¬ 
tions faites par le Secretaire general aussi bien en ce 
qui concerne les progres realises que les plans futurs de 
formation et de deployment complet du service de po¬ 
lice du Timor. II est essentiel que cet effort soit cou- 
ronne de succes pour qu’il soit possible d’avoir une 
force de police independante qui respecte les droits de 
rhomme et garantisse l’application de l’ordre public 
dans le cadre d’un systeme democratique. 

Le Portugal se felicite de l’analyse objective faite 
par le Secretaire general et de ses recommandations sur 
la composante militaire de l’ATNUTO. En depit des 
ameliorations constatees en matiere de securite, nous 
notons avec preoccupation les observations du Secre¬ 
taire generates selon lesquelles : 

«La capacite des milices d’operer et de 
s’entrainer dans certaines zones en toute impunite 
reste inquietante. » ( S/2001/719, par 50) 

Le Secretaire general souligne egalement que la 
legerete des peines prononcees contre les inculpes pour 
l’assassinat de trois fonctionnaires du Haut Commissa¬ 
riat des Nations Unies pour les refugies a Atambua, a 

«encourage certains elements extremistes des 
milices a planifier la reprise des actions offensi¬ 
ves visant a destabiliser le Timor oriental avant la 
tenue des elections et T accession a T indepen¬ 
dance ». (Ibid., par. 49) 

A cet egard, le Portugal se felicite des efforts du 
Gouvernement indonesien visant a s’attaquer au pro- 
bleme des refugies est-timorais qui demeurent au Ti¬ 
mor occidental. Nous encourageons le Gouvernement 
indonesien a poursuivre ses efforts et a resoudre tota- 
lement ce probleme. Nous nous felicitons de l’enga- 
gement deja exprime publiquement par le Gouverne¬ 


ment indonesien de permettre le retour des refugies a 
tout moment, independamment des souhaits formules 
par la population refugiee le jour de l’enregistrement 
en juin. 

L’adoption d’une approche prudente dans la pla- 
nification des rajustements futurs de la composante 
militaire de l’ATNUTO est particulierement importante 
a ce stade. Au moment oil nous nous reunissons, les 
partis politiques du Timor oriental sont en pleine ba- 
taille electorate. C’est la premiere fois qu’ils partici¬ 
pant a une campagne libre et democratique pour elire 
une Assemblee qui sera chargee de la tache la plus im¬ 
portante de tout Etat naissant : la redaction de sa cons¬ 
titution. II est fondamental a ce stade que le Conseil 
n’adopte aucune position ni n’envoie aucun message 
qui pourrait avoir un effet destabilisateur sur le climat 
electoral. II nous faut songer aux traumatismes et aux 
craintes que les Timorais de l’Est associent aux elec¬ 
tions et qui sont encore tres vifs dans leur memoire 
collective. Les prochaines annees, tout comme la re¬ 
daction de la constitution, seront absolument essentiel¬ 
les non seulement pour consolider la democratic et 
l’autonomie mais aussi pour prendre toute decision 
relative a la presence future de l’Organisation des Na¬ 
tions Unies dans le pays. 

Ce sont la vraiment les processus sur lesquels 
nous devrions nous concentrer a ce stade car la teneur 
de nos debats futurs dependra en grande partie de leurs 
resultats. On ne soulignera jamais assez la necessite 
pour le processus constitutionnel de se derouler sans 
heurts. II faudra donner suffisamment de temps aux 
discussions et aux consultations de fa?on a donner aux 
Timorais l’entiere maitrise du processus. Nous avons 
vu suffisamment d’exemples de constitutions prati- 
quement parfaites redigees avec l’aide d’experts inter- 
nationaux qui, une fois adoptees, n’etaient pas vrai¬ 
ment operantes faute d’adhesion locale. C’est un debat 
trop essentiel pour qu’il soit tenu a la hate. 

Pour terminer, je voudrais souligner que nous 
savons tous que l’ONU ne restera pas indefiniment au 
Timor oriental. Nous ne le voulons pas. Le Conseil non 
plus et, je pense, les Timorais de l’Est non plus. Le 
mandat de l’ATNUTO doit neanmoins etre pleinement 
mis en oeuvre et, si cela n’est pas fait avant 
l’independance, alors l’ONU et le Conseil devront as- 
sumer bien au-dela la poursuite de leurs engagements. 
II ne s’agit pas que d’une question de dette moral en- 
vers les Timorais; l’enjeu, c’est la responsabilite et la 
credibilite memes de l’ONU. Nous ne devons pas ou- 
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blier un instant le point de depart de ce processus. 
Comme on l’a dit, ceux qui ne peuvent pas se souvenir 
du passe sont condamnes a le repeter. 

Je soulignerai enfin que, de notre point de vue, 
l’ATNUTO a fait un travail remarquable jusqu’ici. 
C’est une mission reussie. Faisons en sorte que cela 
continue. Je suis sur que nous partageons le meme ob- 
jectif et je peux assurer au Conseil que le Portugal 
continuera a faire tout son possible pour appuyer tous 
les efforts visant a favoriser l’independance et une paix 
durable au Timor oriental. 

Le President (parle en chinois ) : Le prochain 
orateur inscrit sur ma liste est le representant de 
l’Australie. Je l’invite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

Mme Wensley (Australie) (parle en anglais ) : Je 
vous remercie, Monsieur le President, de cette occasion 
qui m’est donnee de participer a l’examen en cours, par 
le Conseil, de la situation au Timor oriental. Nous nous 
felicitons grandement des efforts que vous avez de- 
ployes pour faire en sorte que cette seance ait lieu a 
temps et sous votre propre presidence. 

L’interet dominant de la communaute Internatio¬ 
nale est de voir s’instaurer un Timor oriental stable, 
sur, prospere et democratique qui sera gouverne par 
une administration efficace. L’Organisation des Na¬ 
tions Unies, comme l’a prescrit le Conseil de securite, 
continuera de jouer un role visible et necessaire dans le 
processus de transition pour y parvenir. De bons pro- 
gres continuent d’etre realises, mais, au moment ou 
nous les evaluons une fois de plus, sur la base du der¬ 
nier rapport du Secretaire general sur TAdministration 
transitoire des Nations Unies au Timor oriental, il est 
clair que la tache est loin d’etre achevee. 

Je veux remercier le Representant du Secretaire 
general Sergio Vieira de Mello de Texpose detaille 
qu’il a fait ce matin. Je veux egalement lui transmettre 
encore les remerciements de l’Australie, ainsi qu’a tous 
les membres de l’ATNUTO qui se sont devoues a poser 
des bases solides pour le Timor oriental. C’est un signe 
des progres faits jusqu’ici qu’un nombre croissant de 
Timorais de l’Est participent a ce processus, notam- 
ment a travers TAdministration transitoire du Timor 
oriental. L’engagement et la determination des Timo¬ 
rais de l’Est a forger les competences et capacites ne- 
cessaires pour gouverner et administrer leur propre 
nation sont des elements essentiels dans le processus 
de transition en cours. A cet egard, nous avons ete tres 


heureux de voir Jose Ramos-Horta ici aujourd’hui et je 
voudrais lui rendre hommage, au nom de mon gouver- 
nement, ainsi qu’a l’engagement et a l’effort que le 
peuple est-timorais investit dans T edification de sa 
nation future. 

Dans son rapport, le Secretaire general a rappele 
qu’il fallait assurer une presence internationale conti¬ 
nue et substantielle pour une issue heureuse et a long 
terme au Timor oriental. Mon gouvernement fait sien 
cet avis. Le depart solide qu’a pris le processus de tran¬ 
sition doit etre mene a son terme. L’investissement 
considerable dans ce processus doit etre protege et mis 
a profit pour aboutir a un resultat pacifique et durable. 

L’Australie est fermement convaincue qu’il fau- 
drait assurer une presence continue de l’ONU apres 
l’independance par le truchement d’une mission inte- 
gree comprenant des composantes civile, de police ci¬ 
vile et de maintien de la paix dans le cadre d’un man¬ 
dat unique du Conseil de securite finance par les 
contributions a l’ONU. II s’agit la de l’approche la plus 
coherente et pratique qui puisse etre adoptee pour 
s’attaquer aux taches et aux defis qu’il reste a relever. 

Comme beaucoup d’orateurs Font souligne au¬ 
jourd’hui, la taille de cette mission de releve sera, bien 
entendu, sensiblement inferieure a celle de l’ATNUTO. 
A mesure que les capacites est-timoraises de gestion 
des affaires publiques et d’administration se renforce- 
ront et que la securite et la stabilite sur le terrain 
s’amelioreront, le besoin d’une presence internationale 
diminuera. Le cout global de la presence internationale 
sera de tres loin inferieur a ce qu’il a fallu pour mettre 
en place le processus de transition jusqu’ici. Nean- 
moins, des sources coherentes et continues de finance- 
ment pour les trois composantes de 1’administration 
civile, de la police civile et du maintien de la paix se- 
ront necessaires si nous voulons instaurer un Etat dura¬ 
ble, democratique et pleinement operationnel au Timor 
oriental. Cela exigera une approche souple et creative 
pour utiliser les contributions. 

Le cout du recours continu aux contributions dans 
la periode qui suivra immediatement apres Tindepen- 
dance sera nettement inferieur a ce qu’il faudrait de- 
bourser a long terme si le financement etait retire pre- 
maturement ou s’il venait a manquer. Tandis que nous 
attendons les precisions promises dans un nouveau 
rapport en octobre, le rapport du Secretaire general a 
indique que la mission de releve des Nations Unies ne 
sera pas trop ambitieuse ni couteuse. La communaute 
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internationale a la responsabilite de se montrer pru- 
dente face a une situation qui demeure precaire et a une 
nation naissante encore manifestement vulnerable. La 
credibility de l’ONU en tant que gardienne de la transi¬ 
tion au Timor oriental, comme l’a souligne si elo- 
quemment ce matin mon collegue Kishore Mahbubani, 
est en jeu. 

L’Australie se felicite de l’apergu presente dans le 
rapport du Secretaire general sur la forme et la taille 
que devrait prendre la presence internationale globale 
au Timor oriental apres l’independance. Cet aperfu 
nous permet de voir un peu plus loin dans 1’elaboration 
d’une strategic de sortie bien definie. L’elaboration 
d’une strategic de sortie acceptable doit etayer - et 
conditionnera, d’ailleurs - le maintien de la presence 
de l’ONU apres l’independance. L’Australie appuie 
energiquement le message du Secretaire general, a sa- 
voir qu’il est necessaire d’adopter une demarche souple 
en matiere de planification pour toutes les composantes 
de cette presence apres l’independance. Les decisions 
portant sur les modalites et le moment a choisir pour 
adapter la presence de l’ONU doivent etre guidees par 
1’evolution de la situation sur le terrain au Timor orien¬ 
tal. Une fois de plus, a notre avis, cela s’applique a 
chacune des trois composantes de la mission appelee a 
succeder a l’ATNUTO : composantes civile, de police 
civile et de maintien de la paix. 

En ce qui concerne la composante civile, nous 
notons que d’apres le Secretaire general, la presence de 
l’ONU apres l’independance devrait etre notablement 
reduite par rapport a ses effectifs actuels. Nous ap- 
prouvons 1’analyse du Secretaire general, selon la- 
quelle en depit de l’avancement considerable du pro¬ 
cessus de recrutement des fonctionnaires est-timorais, 
les systemes administratifs restent nouveaux et fragi- 
les. L’Australie estime qu’il sera essentiel d’apporter 
une aide supplementaire au niveau de l’encadrement 
superieur, pour pouvoir mener a bien efficacement le 
travail de « timorisation » - selon Texpression que 
n’aime pas Sergio Vieira de Mello - et le transfert de 
competences dans des domaines precis. Ce sera criti¬ 
que pour le succes a long terme de la mission des Na¬ 
tions Unies et pour mener a son terme le mandat origi¬ 
nal des Nations Unies au Timor oriental, a savoir : la 
mise en place d’une administration fonctionnelle. Nous 
notons egalement que, selon le Secretaire general, cette 
assistance necessaire sera limitee dans le temps. Toutes 
ces considerations renforcent notre conviction qu’une 


approche souple et novatrice des contributions mises 
en recouvrement est necessaire. 

Une reduction bien conduite du niveau d’en¬ 
gagement actuel des Nations Unies dans la mission 
appelee a succeder a l’ATNUTO est tout aussi impor- 
tante qu’une bonne gestion de la transition a plus long 
terme vers un gouvernement pleinement fonctionnel. 
C’est une question qui exige notre attention aussi bien 
immediatement que dans la periode qui suivra le scru- 
tin du 30 aout. Nous encourageons l’ATNUTO a conti¬ 
nuer de mettre Taccent sur ses plans de transfert gra- 
duel des responsabilites et des fonctions a l’Admi- 
nistration est-timoraise et sur la reduction parallele de 
son propre role. II importera que l’ATNUTO decide, 
dans les limites du budget convenu, quelles fonctions 
peuvent etre transferees aux Timorais de l’Est et main- 
tenues a long terme sans entrainer de couts supplemen- 
taires. Le transfert des actifs de l’ATNUTO a la nou- 
velle Administration exigera egalement des decisions 
murement reflechies et une planification soignee, et ce, 
bien avant l’independance. Nous avons hate d’obtenir 
un complement d’information sur la reduction planifiee 
de la presence civile dans le rapport que le Secretaire 
general presentera au mois d’octobre. 

Nous notons les progres reguliers enregistres au 
niveau du plan echelonne d’institution et de formation 
du Service de police du Timor oriental et nous nous en 
felicitons. Nous appuyons egalement la reduction pro¬ 
gressive de l’aide internationale, en fonction de la si¬ 
tuation sur le terrain en matiere d’ordre public. Nous 
notons l’avis du Secretaire general sur les plans de pas¬ 
sage progressif de la force de police internationale a 
des fonctions d’encadrement et de controle a mesure 
que les capacites locales s’amelioreront. J’ai note en 
particulier T accent mis dans son expose de ce matin 
par Sergio Vieira de Mello sur Taspect encadrement. 
Cela doit reposer sur une strategic claire et une logique 
visant a mettre en place une force de police est- 
timoraise qui soit autonome et viable financierement a 
long terme. 

La composante maintien de paix de la presence 
actuelle et future de l’ONU demeure critique pour une 
transition reussie du Timor oriental vers l’indepen- 
dance. Nous saluons avec enthousiasme 1’evaluation 
tres tranche et tres claire faite par le Secretaire general 
des conditions actuelles de securite au Timor oriental. 
Nous sommes fermement convaincus que le maintien 
de la securite a la frontiere entre le Timor oriental et le 
Timor occidental, par le biais d’une force de maintien 
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de la paix des Nations Unies, est essentiel et lie au de- 
roulement sans heurt de tous les autres aspects du pro¬ 
cessus de transition. 

Nous sommes d’accord avec le Secretaire general 
que la gestion de la taille future de la force de maintien 
de la paix doit faire partie integrante de 1’elaboration 
d’une strategic de sortie bien definie. Je voudrais repe¬ 
ter ce que j’ai deja dit au Conseil et a de nombreux 
collegues, a savoir que la mise au point de cette strate¬ 
gic et les decisions prises sur la force de maintien de la 
paix doivent tenir pleinement compte des conditions de 
securite sur place. C’est pourquoi nous sommes tout a 
fait d’accord avec la decision du Secretaire general de 
suivre 1’evolution de la situation en matiere de securite 
afin de permettre 1’elaboration de nouvelles recom- 
mandations sur la taille future de la force de maintien 
de la paix, qui seront presentees dans un rapport ulte- 
rieur. 

Le scrutin du 30 aout represente un pas capital 
vers l’independance du Timor oriental. Comme 
d’autres l’ont fait avant nous, nous encourageons tou- 
tes les parties a contribuer a la conduite pacifique des 
elections et a une mise en oeuvre equitable et sans 
heurt de leurs resultats, et a honorer les engagements 
qu’ils ont pris dans le pacte d’unite nationale. 

Les elections et V application de leurs resultats 
marqueront egalement une nouvelle phase tres impor- 
tante dans le traitement par le Conseil de la question du 
Timor oriental. Si chacune des etapes suivantes et le 
moment ou elles seront fixees devront etre determines 
par la situation politique sur place, l’Australie estime 
que Ton devrait, apres la creation de l’Assemblee cons- 
tituante et les autres decisions relatives a la forme fu¬ 
ture de TAdministration est-timoraise, parvenir au 
point ou des decisions concretes sur le mandat d’une 
future presence des Nations Unies pourront commencer 
d’etre esquissees par le Conseil. Des decisions prises 
en temps voulu par le Conseil permettraient de maxi¬ 
miser les chances de transition sans heurts entre la pre¬ 
sence des Nations Unies avant et apres l’independance, 
en permettant, notamment, aux pays fournisseurs de 
contingents de planifier leurs futures contributions et 
de faciliter le recrutement du personnel civil voulu. 
Nous voudrions que le rapport du Secretaire general a 
paraitre en octobre fournisse au Conseil la matiere lui 
permettant de commencer a formuler pour Tessentiel le 
mandat de la presence future des Nations Unies. 
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Nous continuons de suivre de pres les problemes 
des camps de refugies au Timor occidental, qui ont des 
repercussions evidentes sur la securite le long de la 
frontiere, et meme critiques sur la situation globale 
dans 1’ ensemble du Timor oriental. Nous notons les 
dispositions prises jusqu’a present par le Gouverne- 
ment indonesien pour resoudre ces problemes. Nous 
comptons sur une intensification de ces efforts de la 
part du nouveau Gouvernement indonesien, afin que 
ces problemes, a commencer par les manoeuvres 
d’intimidation des milices, soient entierement et defini- 
tivement regies. 

La justice, la reconciliation et le principe de res- 
ponsabilite sont des elements essentiels de la stabilite a 
long terme du Timor oriental. Nous continuons 
d’accorder une priorite absolue aux progres enregistres 
dans chacun de ces domaines, tant au Timor oriental 
qu’au sein de l’appareil judiciaire indonesien. Nous 
exhortons les autorites indonesiennes a utiliser le tri¬ 
bunal special des droits de l’homme qui vient d’etre 
mis en place pour connaitre des violations des droits de 
l’homme commises au Timor oriental, tant avant 
qu’apres le scrutin d’aout 1999. L’enquete menee par 
l’ATNUTO elle-meme sur les violations des droits de 
l’homme contribue de fa?on importante a ce que justice 
soit faite aux yeux des Timorais de l’Est touches par 
les evenements de 1999. La communaute internationale 
devra s’employer a appuyer le renforcement bien ne- 
cessaire des capacites du secteur judiciaire. Nous en¬ 
courageons egalement l’ATNUTO et les Timorais de 
l’Est a oeuvrer de concert en ce qui concerne les ques¬ 
tions etroitement liees de la justice et de la reconcilia¬ 
tion, afin de maximiser les chances de resultats satis- 
faisants dans ces deux domaines cruciaux. 

L’Australie continue de consacrer, dans le cadre 
des Nations Unies et bilateralement, beaucoup d’ener- 
gie et de ressources pour appuyer la transition et la 
mise en place d’un Etat viable et independant au Timor 
oriental. 

La conclusion recente d’un nouvel Arrangement 
sur la mer du Timor, entre l’Australie, le Timor oriental 
et l’ONU, visant a regir le developpement des ressour¬ 
ces petrolieres dans la mer du Timor, dont le Conseil a 
entendu parler ce matin, en est un exemple flagrant. 
Cet accord devrait offrir au Timor oriental, lorsqu’il 
sera independant, une source de revenus tres impor¬ 
tante et durable pour soutenir son developpement. Tou- 
tefois, comme le Representant special l’a souligne ce 
matin, cela ne signifie pas qu’il n’y ait pas lieu de faire 
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une planification financiere et economique prudente. 
L’une des premieres priorites de la nouvelle adminis¬ 
tration est-timoraise devrait etre d’assurer la participa¬ 
tion des donateurs et des institutions financieres inter- 
nationales, qui contribuent a son budget global, a la 
mise au point d’un cadre economique a moyen terme. 

En plus de contribuer considerablement a l’avenir 
du Timor oriental par le biais de l’Arrangement sur la 
mer du Timor, mon gouvernement s’est engage, dans le 
cadre d’un programme d’assistance bilaterale impor¬ 
tant, a reduire la pauvrete et a renforcer les capacites 
est-timoraises de gouverner une nation pacifique, de- 
mocratique et independante. Une part importante de 
notre aide bilaterale actuelle et future sera consacree au 
renforcement des capacites dans des domaines que 
nous estimons essentiels pour T administration auto- 
nome du Timor oriental. Je veux notamment parler 
d’une aide technique pour mettre sur pied les services 
centraux charges de la fiscalite, y compris la mise au 
point de cadres budgetaires et fiscaux solides; du ren¬ 
forcement des capacites pour planifier et gerer les elec¬ 
tions futures; et d’une aide pour mettre au point les 
processus legislates, les services d’appui et la forma¬ 
tion des gestionnaires de haut niveau de la fonction 
publique. 

Jusqu’a maintenant, le processus de gestion de la 
transition au Timor oriental a ete un succes evident 
pour l’ONU. A notre avis, grace a un engagement 
constant ainsi qu’a une gestion attentive et prudente, 
l’ONU pourra s’acquitter de sa responsabilite impor¬ 
tante d’etablir, apres l’independance, un Etat pleine- 
ment fonctionnel, democratique et viable. Si nous 
continuons d’aller dans la meme direction et de pren¬ 
dre les bonnes decisions maintenant et au cours des 
prochains mois, c’est le resultat auquel nous parvien- 
drons. Je voudrais aussi souligner que, si nous reussis- 
sons, ce resultat aura ete atteint en peu de temps, a par- 
tir pratiquement de rien - ce que Sergio Vieira de Mel- 
lo a decrit ce matin comme un sombre depart - il y a 
moins de deux ans, et face a des defis evidents et 
considerables. 

Nous pouvons, de meme que les membres du 
Conseil, offrir ce resultat a la population du Timor 
oriental. Le Conseil s’est acquitte de ses engagements 
et de ses responsabilites jusqu’a present. II ne doit pas 
decevoir les Timorais de l’Est dans la phase cruciale 
qui doit s’amorcer bientot. 


Le President (parle en chinois ) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de la Belgi¬ 
que. Je l’invite a prendre place a la table du Conseil et 
a faire sa declaration. 

M. De Ruyt (Belgique) : J’ai l’honneur de pren¬ 
dre la parole au nom de l’Union europeenne. Les pays 
d’Europe centrale et orientale associes a l’Union euro¬ 
peenne - Bulgarie, Estonie, Hongrie, Lettonie, Litua- 
nie, Pologne, Republique tcheque, Roumanie, Slova- 
quie, Slovenie - et les pays associes, Chypre, Malte et 
la Turquie, ainsi que les pays de l’Association euro¬ 
peenne de libre-echange, membres de l’Espace econo¬ 
mique europeen, l’lslande et le Liechtenstein, souscri- 
vent a cette declaration. 

Je voudrais tout d’abord souhaiter la bienvenue a 
M. Vieira de Mello et a M. Ramos-Horta et feliciter, a 
travers eux, les institutions qu’ils representent, pour les 
progres considerables qu’elles ont accomplis au cours 
de ces derniers mois vers la mise en oeuvre des resolu¬ 
tions 1272 (1999) et 1338 (2001). En effet, nous avons 
fait du chemin depuis que TAdministration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) a re?u, 
a l’automne de 1999, le vaste mandat d’assumer la res¬ 
ponsabilite generate de T administration transitoire 
d’un territoire fortement devaste. 

Aujourd’hui, moins de deux ans apres, la popula¬ 
tion du Timor oriental est bien engagee sur la voie de 
l’independance totale. Les elections du 30 aout seront 
la prochaine etape vers l’edification d’une nation via¬ 
ble. L’Union europeenne attache une grande impor¬ 
tance a la tenue d’elections qui soient libres et regulie- 
res et se deroulant en bon ordre. Elle enverra a cet effet 
une equipe d’observateurs du processus electoral au 
Timor oriental. Les elections constituent a notre avis 
un temps fort du processus de « timorisation » qui doit 
donner a la population du Timor oriental la maitrise de 
son destin. II va sans dire que nous comptons sur une 
large participation de la population. II est necessaire, a 
cet effet, que Teducation civique ainsi que celle des 
electeurs se poursuivent. 

Nous jugeons encourageant le fait que la plupart 
des partis politiques aient adhere au pacte d’unite na- 
tionale, dont les signataires s’engagent a respecter les 
principes de democratic, de tolerance et de respect des 
minorites, ainsi que le verdict des urnes. Ces principes 
devraient egalement, selon TUnion europeenne, etre 
inscrits dans la constitution. En effet, les elections sont 
aussi un moyen de favoriser le processus qui conduira 
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a l’adoption d’une constitution pour le Timor oriental. 
Ce document prefigurera la future nation est-timoraise. 
Son importance ne saurait etre sous-estimee. 

La situation economique au Timor oriental de- 
meure difficile. A l’heure actuelle, la croissance sem- 
ble toujours largement tributaire de la presence etran- 
gere et de l’octroi de subventions a l’agriculture. II faut 
faire plus si Ton veut creer les conditions d’un deve- 
loppement economique durable. Nous sommes d’ac¬ 
cord avec le Secretaire general lorsqu’il evoque la ne¬ 
cessite d’adopter des lois sur la propriete et d’etablir un 
cadre pour les activites commerciales afin de stimuler 
le secteur prive. 

Le fait que les ministres australiens et est- 
timorais aient paraphe l’Arrangement relatif a la mer 
du Timor constitue un grand pas dans la bonne direc¬ 
tion. Nous esperons que, une fois signe et ratifie, cet 
accord, et ceux qui suivront, contribueront a la crois¬ 
sance, a long terme, de Teconomic du Timor oriental 
independant. Pour ce faire, il faut aussi intensifier les 
efforts en vue de developper le secteur agricole. 

La semaine derniere, nous avons pris acte avec 
satisfaction de la maniere democratique et pacifique 
par laquelle s’est effectuee la passation des pouvoirs en 
Indonesie. Nous esperons sincerement que le nouveau 
Gouvernement continuera de mettre en oeuvre les dis¬ 
positions de la resolution 1319 (2000). Par le passe, 
nous avons fortement insiste pour que TIndonesie 
s’acquitte de ses obligations. Jusqu’a present, elle l’a 
fait de maniere inegale. 

Recemment, les refugies ont ete enregistres au 
Timor occidental. Les resultats preliminaries des 
operations d’inscription et de consultation refletent 
sans doute le choix exprime par les refugies ce jour-la. 
Des doutes subsistent cependant quant aux intentions a 
long terme de ces refugies, qui ont pour l’instant choisi 
de rester en Indonesie. Nous esperons que ces doutes 
seront dissipes et estimons que ceux qui choisiront un 
jour de retourner au Timor oriental devraient pouvoir le 
faire en toute securite. 

Nous appelons les autorites indonesiennes a coo- 
perer avec l’ATNUTO ainsi qu’avec les futures autori¬ 
tes du Timor oriental pour poursuivre en justice, no- 
tamment via l’etablissement d’un tribunal ad hoc en 
Indonesie, les crimes contre l’humanite et les droits de 
l’homme perpetres au Timor oriental avant et apres la 
consultation populaire de 1999. En outre, nous espe¬ 
rons que le Gouvernement de Jakarta fera avancer la 


procedure d’appel dans Taffaire du meurtre de trois 
employes du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies, perpetre l’an dernier a Atambua. 

Dans la resolution 1338 (2001), le Conseil a una- 
nimement souligne la necessite de maintenir une pre¬ 
sence internationale substantielle au Timor oriental 
apres l’independance. Dans son rapport, le Secretaire 
general formule quelques recommandations specifi- 
ques, et de nouvelles recommandations seront soumises 
en octobre. Nous sommes d’accord sur le fait qu’il est 
possible de reduire la presence internationale dans son 
ensemble, mais cette reduction devrait tenir compte des 
besoins reels sur le terrain et etre operee en etroite 
consultation avec la population timoraise. A cet egard, 
nous encourageons les efforts visant a identifier les 
secteurs oil il est necessaire de continuer a apporter un 
soutien. Nous reconnaissons le role important qu’ont 
joue les agences des Nations Unies, les institutions 
financieres internationales et les organisations regiona- 
les jusqu’a present, et nous esperons qu’elles seront 
encore plus impliquees a l’avenir. 

Les milices du Timor occidental continuent de 
representer une menace potentielle pour le Timor 
oriental, notamment dans les zones frontalieres. Nous 
devrons etre particulierement vigilants lors de la pe- 
riode electorate. Dans d’autres zones, la societe est- 
timoraise est confrontee a des problemes d’ordre pu¬ 
blic. A cet egard, nous encourageons le developpement 
et la formation du Service de police est-timorais, qui 
devrait jouer un role de plus en plus important dans le 
maintien de l’ordre public. De plus, toute notre atten¬ 
tion doit etre accordee a la mise en place d’un systeme 
judiciaire fort. 

Des progres considerables ont ete realises sur la 
voie d’un Timor oriental independant. La population 
est-timoraise et la communaute internationale se sont 
beaucoup investies dans ce processus. Il ne faudrait pas 
que ces efforts aient ete deployes en vain. La commu¬ 
naute internationale s’est engagee a maintenir une pre¬ 
sence au Timor oriental. Nous soulignons la necessite 
de bien penser cette presence et reaffirmons que toute 
revision de celle-ci devrait tenir compte de la situation 
en matiere de securite, des besoins sur le terrain et des 
desirs de la population. Nous attendons avec interet les 
nouvelles recommandations que formulera a cet egard 
le Secretaire general. 

Le President (parle en chinois) : Je remercie le 
representant de la Belgique de sa declaration. 
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L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre- 
sentant du Japon. Je l’invite a prendre place a la table 
du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Motomura (Japon) (parle en anglais ) : Je 
voudrais vous remercier, Monsieur le President, de 
m’avoir offert la possibility de participer au debat 
d’aujourd’hui. 

Mes remerciements vont aussi a M. Sergio Vieira 
de Mello pour son expose detaille sur la situation ac- 
tuelle au Timor oriental. Je souhaite egalement feliciter 
chaleureusement M. Ramos-Horta. En fait, notre dis¬ 
cussion a grandement beneficie de la participation de 
M. Vieira de Mello et de M. Ramos-Horta, qui ont une 
connaissance directe de la situation au Timor oriental. 

Dans les mois ecoules depuis notre dernier debat 
public du Conseil de securite sur la situation au Timor 
oriental, en mai, des progres ont ete realises vers la 
realisation de l’independance du Timor oriental, grace 
en grande partie a la direction competente de M. Vieira 
de Mello, au devouement du personnel de l’ONU et a 
l’appui constant de la communaute internationale. 

Nous nous rejouissons de ce que l’inscription des 
electeurs ait ete achevee et que T election de 
l’Assemblee constituante ait lieu le 30 aout comme 
prevu. En tant que partie d’un processus politique, ou- 
vert, juste et democratique, cette election sera un jalon 
important sur le chemin d’un Timor oriental viable. 

Bien que les preparatifs electoraux semblent se 
passer sans heurts, je voudrais souligner l’importance 
de veiller a ce que le processus electoral se deroule en 
bon ordre. Avec les souvenirs des evenements d’aout 
1999 toujours vifs, le souci largement repandu dans la 
population du Timor oriental est que le processus poli¬ 
tique pourrait ne pas rester pacifique. Je me felicite 
done du pacte d’unite nationale en vertu duquel 14 des 
16 partis politiques concernes se sont engages a respec¬ 
ter les resultats de Telection du 30 aout et a defendre le 
principe de la non-violence. Leur engagement en fa- 
veur de la paix et de la stability est d’une importance 
cruciale. 

La communaute internationale, pour sa part, doit 
rester attachee au maintien de Tordre au Timor oriental 
et fournir l’aide necessaire a cette fin. Le Japon a verse 
une contribution d’environ 1,2 millions de dollars au 
Programme des Nations Unies pour le developpement 
pour l’election de l’Assemblee constituante et nous 
prevoyons d’envoyer des donateurs au Timor oriental. 


Ma delegation felicite le Secretaire general 
d’avoir oeuvre pour produire ce rapport solide a ce 
stade. Quant a la presence de l’ONU une fois que le 
Timor oriental aura accede a l’independance, je crois 
serieusement que l’ONU devrait maintenir, pendant 
une certaine periode, sa presence militaire et de police 
civile pour le maintien de l’ordre, ainsi qu’une pre¬ 
sence minimale et indispensable de personnel civil 
pour fournir une aide essentielle a la reconstruction 
economique et T edification de la nation. 

La situation actuelle au Timor oriental est extre- 
mement precaire. II est done de la plus haute impor¬ 
tance de ne pas envoyer un mauvais signal qui pourrait 
l’exacerber. A long terme, une reduction progressive de 
la presence de l’ONU pourrait etre necessaire lorsque 
la situation sur le terrain s’ameliorera. Ce processus de 
reduction, toutefois, devrait s’effectuer de fa?on soi- 
gneuse et echelonnee. Par consequent, nous appuyons 
la recommandation du Secretaire general de maintenir 
une demarche souple qui prenne en compte 1’evolution 
de la situation sur le terrain. 

Dans ce contexte, j’attends avec interet les re- 
commandations du Secretaire general sur la composi¬ 
tion et le mandat d’une operation de maintien de la 
paix qui succederait a 1’Administration transitoire des 
Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO), recom- 
mandations qui figureront dans le rapport qu’il doit 
presenter au Conseil de securite fin octobre. 

Je dois saisir cette occasion pour parler du pro- 
bleme complexe et difficile des refugies. Ma delegation 
aimerait exhorter le nouveau Gouvernement indonesien 
a deployer plus d’efforts pour un reglement global du 
probleme des refugies au Timor occidental, sur la base 
d’un suivi approprie du processus d’inscription des 
refugies qui a eu lieu le mois passe. A cet egard, nous 
nous felicitons de l’envoi au Timor occidental d’une 
mission interinstitutions devaluation de la securite et 
nous attendons son rapport avec interet. II est impor¬ 
tant que la communaute internationale continue de 
fournir efficacement aux refugies l’aide dont ils ont 
tant besoin. 

Afin que le Timor oriental devienne un Etat veri- 
tablement independant, l’autorite de l’ATNUTO devra 
etre transferee au peuple du Timor oriental, la commu¬ 
naute internationale jouant un role de conseiller. Cela, 
bien sur, ne peut pas se passer tout d’un coup le jour de 
l’independance. Mais il est imperatif, au cours de cette 
phase de transition, de susciter un sentiment de pro- 


14 


nd_gen_n0147375_d 




S/PV.4351 (Resumption 1) 


priete chez le peuple timorais de l’Est et de l’aider a 
developper les competences et capacites necessaires 
pour gouverner une nation. 

La realisation d’un Timor oriental independant et 
stable est un defi qui deborde du contexte de l’Asie et 
du Pacifique; c’est en realite une question d’impor¬ 
tance mondiale. La communaute internationale doit 
done rester attachee au Timor oriental et continuer 
d’aider son peuple dans ses efforts pour developper les 
capacites necessaires pour edifier une nation indepen- 
dante. Le Japon pour sa part accordera une grande prio¬ 
rity au developpement des ressources humaines au Ti¬ 
mor oriental et continuera ses efforts communs avec les 
pays de l’Association des nations de l’Asie du Sud-Est 
a cet egard. 

Pour finir, j’aimerais souligner une fois encore 
que de l’attachement ferme de la communaute interna¬ 
tionale dependent le maintien de l’ordre public et la 
creation d’un Timor oriental viable. J’espere sincere- 
ment que Telection de l’Assemblee constituante se de- 
roulera pacifiquement et tracera la route pour cons- 
truire un Timor oriental pacifique, democratique et 
prospere. 

Le President {parle en chinois) : Je remercie le 
representant du Japon de sa declaration. 

L’orateur suivant inscrit sur ma liste est le repre¬ 
sentant des Philippines. Je l’invite a prendre place a la 
table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Manalo (Philippines) {parle en anglais ) : 
Avant tout, nous souhaitons vous feliciter, Monsieur le 
President, de votre excellent travail a la presidence du 
Conseil de securite pour le mois en cours, et nous re- 
mercions le Conseil de nous permettre de participer a 
la seance d’aujourd’hui sur le Timor oriental. Je sou- 
haite egalement remercier par votre intermediate le 
Secretaire general de son dernier rapport sur le Timor 
oriental, ainsi que M. Vieira de Mello, Representant 
special du Secretaire general, et M. Ramos-Horta de 
leurs exposes complets de ce matin. 

II y a deux ans, nous avons commence un voyage, 
le premier jamais accompli par l’Organisation des Na¬ 
tions Unies, qui consistait a creer a partir de rien une 
veritable structure politique et economique fonction- 
nant pour le Timor oriental. Aujourd’hui, l’ONU se 
trouve a une etape cruciale de ce voyage alors que nous 
nous rapprochons de l’independance tant attendue du 
Timor oriental. 


Des progres notables vers l’independance ont 
certes ete realises depuis six mois, mais Telection du 
mois prochain demeure une epreuve de verite impor- 
tante quant aux performances de l’ONU sous l’egide 
du Conseil de securite en ce qui concerne son premier 
veritable effort d’edification d’une nation. En tant que 
participant actif a T Administration transitoire des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental (ATNUTO), nous nour- 
rissons d’immenses interets et espoirs de voir l’ONU et 
les dirigeants locaux du Timor oriental parvenir a reali- 
ser leurs reves d’independance viable et d’autonomie 
pour le peuple timorais. Cet objectif devrait sous- 
tendre notre strategic de sortie. 

II existe certaines questions que les Philippines 
continuent de juger importantes. 

Comme on l’a dit precedemment, Telection a ve- 
nir devrait etre un tremplin solide vers l’independance 
du Timor oriental au debut de l’annee prochaine. Nous 
sommes convaincus de Tengagement ferme des fonc- 
tionnaires et du personnel de l’ONU qui controleront 
cette activite mais Telection doit non seulement etre 
mais egalement paraitre equitable, saine et credible et 
enregistrer la plus vaste participation possible du peu¬ 
ple timorais. S’agissant de la participation, nous nous 
felicitons d’avoir re?u un rapport selon lequel le pro¬ 
cessus d’inscription des electeurs s’est bien passe. En 
fait, c’est une base solide qui nous permet d’aller de 
l’avant avec une election veritablement participative. 

II y a une masse de recherches d’apres lesquelles 
les pays en transition sont ceux qui ont le plus besoin 
d’assistance et d’appui. Desengager 1’assistance au 
debut d’une situation d’apres conflit ou immediatement 
apres l’independance risquerait done de ne pas etre une 
demarche judicieuse en ce qui concerne le Timor orien¬ 
tal. Une presence internationale et un niveau 
d’assistance idoines devraient done subsister apres 
l’independance. Les details pour une presence interna¬ 
tionale de l’apres-independance au Timor oriental de¬ 
vraient etre elabores sur la base des besoins du peuple 
du Timor oriental, des conditions sur le terrain et en 
coordination avec les acteurs concernes. Cela 
s’applique en particulier a des questions telles que la 
taille de la composante civile et des composantes mili- 
taire et policiere d’une mission de releve. 

A cet egard, il a ete encourageant aussi 
d’apprendre l’appui et Tengagement internationaux 
pour la creation de la Force de defense du Timor orien¬ 
tal, en particulier s’agissant des contributions volontai- 
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res pour la formation, 1’infrastructure et le materiel, 
tout cela etant necessaire pour developper une force de 
defense professionnelle et moderne. Les Philippines 
seront pretes a preter main forte, le cas echeant, pour la 
constitution de la Force de defense du Timor oriental. 

Entre-temps, une gestion reflechie de la situation 
securitaire par l’intermediaire de la force de maintien 
de la paix de l’ONU devrait etre poursuivie par 
l’ATNUTO. Toutefois, pour assurer le maintien de la 
paix et de la stabilite dans la region, des institutions 
democratiques doivent egalement etre instaurees. Nous 
appuyons done l’idee du Secretaire general qu’une 
mission de releve devrait comporter une petite equipe 
de professionnels dans differents domaines pour pour- 
suivre la timorisation et le transfert de competences, 
particulierement selon nous, dans les administrations 
publiques et la fonction publique afin de renforcer les 
capacites, ce qu’exige l’autonomie. 

En outre, une infrastructure economique saine est 
indispensable pour assurer le developpement et la 
croissance durables au Timor oriental. Le pays doit 
pouvoir attirer et retenir des investissements etrangers 
et conserver la confiance des investisseurs. On a re?u 
des indications positives de croissance du PIB, mais la 
plus grande partie semble etre concentree a Dili. Cela a 
provoque une migration de ruraux, d’ou chomage dans 
la capitale. Nous exhortons done la Banque mondiale 
et la Banque asiatique de developpement a encourager 
les investissements dans les campagnes pour attenuer 
le probleme de chomage tout en augmentant la produc¬ 
tivity et la croissance. De meme, la participation du 
secteur prive doit etre renforcee. 

Nous attendons egalement avec interet les avan- 
tages promis par Taccord recemment conclu entre 
l’Australie et TAdministration transitoire s’agissant de 
l’Arrangement relatif a la mer du Timor. Sur la base du 
partage 90/10 annonce en faveur du nouveau pays, les 
recettes prevues pour Texploitation du petrole et du 
gaz naturel, si la gestion est bonne, devraient constituer 
une augmentation notable des ressources financieres du 
Timor oriental et creer de nouveaux emplois et possibi¬ 
lity d’investissements. 

Enfin, si nous pouvons considerer comme un suc- 
ces nos efforts au Timor oriental, le verdict appartient a 
l’histoire. II convient d’eviter de mesurer les progres a 
l’aune du respect des directives de l’ONU car, en der- 
niere analyse, l’avenir du Timor oriental est entre les 
mains du peuple est-timorais. 


Le President (parle en chinois ) : Le prochain 
orateur inscrit sur ma liste est le representant du Bresil. 
Je T invite a prendre place a la table du Conseil et a 
faire sa declaration. 

M. Moura (Bresil) {parle en anglais ) : Je vous 
remercie, Monsieur le President, d’avoir organise cette 
seance. L’Administration transitoire des Nations Unies 
au Timor oriental (ATNUTO) et l’ONU entiere peuvent 
etre fieres de ce qui a deja ete realise en si peu de 
temps, surtout si Ton se souvient de l’ampleur de la 
destruction qui avait suivi la consultation populaire de 
1999. Les aptitudes et competences politiques manifes¬ 
toes par Sergio Vieira de Mello a la tete de l’ATNUTO 
ainsi que la vision des dirigeants timorais ont ete deci- 
sives dans les succes remportes. Permettez-moi de ren- 
dre hommage a Jose Ramos-Horta, qui est present dans 
la salle, pour son role central dans T edification d’un 
Timor oriental democratique. Je remercie egalement le 
Secretaire general de son rapport. 

Alors que nous abordons les etapes cruciales de 
la transition vers l’independance, le soutien de la com- 
munaute internationale devient encore plus important, 
comme Font exprime avec eloquence ce matin 
M. Vieira de Mello et M. Ramos-Horta dans leurs ex¬ 
poses exhaustifs. 

Le Bresil, comme le Secretaire general, estime 
qu’une fois independant, le Timor oriental aura besoin 
d’un appui international, qui devra etre fourni par une 
mission prescrite par le Conseil de securite et financee 
par des quotes-parts. 

Le Gouvernement bresilien est solidaire des ef¬ 
forts d’edification d’un Timor oriental democratique et 
stable. C’etait la la principale raison de la visite du 
President Fernando Henrique Cardoso au Timor orien¬ 
tal en janvier dernier. Le President Cardoso a person- 
nellement preside au lancement de projets de coopera¬ 
tion bresiliens dans les domaines du renforcement des 
capacites, de la formation professionnelle et de 
Teducation. En tant que suivi concret a la visite du Pre¬ 
sident Cardoso, une mission technique bresilienne s’est 
rendue au Timor oriental en mai afin de recenser les 
possibilites de cooperation en agriculture. Nous espe- 
rons nous fonder sur notre experience de la cooperation 
Sud-Sud afin de renforcer la cooperation avec le Timor 
oriental et d’elargir les domaines pris en charge par les 
projets bresiliens. 

Le probleme des activites des milices a l’interieur 
et pres des camps de refugies du Timor occidental et 
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dans la zone frontaliere demeure une grave menace a la 
stability du Timor oriental. 

De temps a autre, des hommes armes non identi¬ 
fies tirent sur des Casques bleus et provoquent la vio¬ 
lence. Heureusement, ces incidents sont aujourd’hui 
moins frequents. Ce type d’incidents nous rappelle a 
quel point la situation pourrait devenir instable si nous 
ne restons pas vigilants. Ils montrent egalement Tim¬ 
portance du maintien d’une capacity de dissuasion cre¬ 
dible avec une force de maintien de la paix robuste. 

Nous nous inquietons egalement du sort des refu- 
gies dans les camps du Timor occidental et nous atten- 
dons avec interet que T evaluation de la situation secu- 
ritaire soit presentee par le Secretaire general. Un envi- 
ronnement sur est un prealable a la reprise de 
Tassistance internationale en faveur des refugies et 
egalement pour leur permettre de decider librement de 
leur propre avenir et de choisir s’ils souhaitent demeu- 
rer en Indonesie ou retourner au Timor oriental. 

Les Est-Timorais sont las des violences et des 
destructions. II doit y avoir un effort clair pour traduire 
en justice ceux qui ont fait de l’incitation a la haine une 
arme politique afin de promouvoir l’anarchie et le 
chaos. Le systeme de justice penale doit etre renforce 
et des ressources additionnelles pourraient etre neces- 
saires a cet effet. 

Le premier verdict rendu par l’appareil judiciaire 
du Timor oriental concernant une effraction grave - des 
violences a l’encontre de femmes a Lolotoe - constitue 
un fait nouveau important. Nous demeurons preoccu- 
pes toutefois par les difficultes auxquelles se heurte le 
Groupe d’enquete de l’ONU sur les crimes graves qui 
est charge de recueillir des elements de preuve pour 
poursuivre les auteurs d’exactions graves. Pour que ce 
groupe puisse changer les choses il importe de surmon- 
ter la penurie actuelle d’experts medico-legaux, 
d’enqueteurs chevronnes et d’interpretes. 

Les solutions aux problemes de security et de 
maintien de l’ordre sont pluridimensionnels. En plus 
des reactions les plus evidentes qui se font par 
l’intermediaire de la force militaire et des activites po- 
licieres et du fonctionnement d’un systeme efficace de 
justice penale, nous ne devons pas negliger les taches 
considerables d’edification de la nation. En instaurant 
des institutions democratiques efficaces et inclusives et 
en cream des possibilites economiques pour tous on 
parviendra a des solutions durables. 


L’inegalite generalisee et les taux de chomage 
eleves contribuent decisivement a alimenter la vio¬ 
lence, en particulier lorsque la situation se caracterise 
par des institutions democratiques fragiles. 

L’organisation de T election prochaine de T As¬ 
semble constituante sera certainement la premiere 
mise a l’epreuve des institutions democratiques em- 
bryonnaires du Timor oriental. L’appui de la commu- 
naute internationale est essentiel pour reprimer toute 
tentative eventuelle pour compromettre cette election. 
II est egalement important d’assurer des elections li- 
bres, equitables et transparentes pour toutes ses phases, 
de la campagne politique a l’enregistrement des elec- 
teurs, au scrutin, au depouillement et a la certification 
des vainqueurs. II faut creer une base solide pour des 
elections viables a Tavenir en songeant que de nouvel- 
les elections pourraient etre rendues necessaries cette 
annee par les decisions que prendra l’Assemblee cons¬ 
tituante. 

L’education et la formation civiques sont crucia- 
les a present et le resteront a Tavenir. Nous notons 
avec satisfaction que l’enregistrement en vue des elec¬ 
tions a ete acheve, que les partis politiques font cam¬ 
pagne et que l’ATNUTO s’efforce de faire participer 
davantage de femmes au processus politique. 

Je ferai quelques remarques de plus en ce qui 
concerne le processus politique et T economic. 

S’agissant du processus politique, il est essentiel 
que les partis politiques restent determines a regler 
leurs differends par la voie institutionnelle. La signa¬ 
ture d’un pacte d’unite nationale est une mesure posi¬ 
tive mais il faut qu’elle soit suivie d’effet pratique. Les 
questions qui s’ensuivent logiquement sont les suivan- 
tes : Y a-t-il la moindre possibility que les groupes qui 
n’ont pas signe le pacte en entrainent d’autres dans une 
atteinte a l’ordre public dans la periode preelectorale? 
Quelles sont les mesures prises pour l’empecher? 

Dans le domaine de Teconomic, la croissance a 
ete favorisee par la presence internationale. Alors que 
l’independance approche et que Ton reduit les effectifs 
de la mission au Timor oriental, une source importante 
de devises fortes commencera certainement a se tarir. 
Puisqu’il n’est pas possible d’attendre les recettes pro- 
venant de la passe de Timor, une question importante 
se pose : Comment mettre en place des projets remune- 
rateurs axes sur les exportations? Cela ne se produira 
sans doute pas sans des dispositions visant a faciliter 
l’acces au marche des produits agricoles est-timorais. 
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La communaute internationale a pris 1’engage¬ 
ment d’aider le Timor oriental a edifier une democratic 
solide. Pour qu’un tel engagement s’enracine profon- 
dement dans la societe est-timoraise et fa?onne son 
regime, il doit etre consolide par Tamelioration de la 
realite quotidienne sur le terrain, au niveau du peuple. 
A cette fin, nos efforts doivent etre inlassables. 

Le President {parle en chinois) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de la Repu- 
blique de Coree. Je l’invite a prendre place a la table 
du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Sun Joun-yung (Republique de Coree) (parle 
en anglais ) : Monsieur le President, permettez-moi tout 
d’abord de vous adresser mes felicitations pour votre 
presidence et de vous remercier d’avoir convoque cette 
reunion publique sur la question importante du Timor 
oriental. Je voudrais egalement remercier M. Jose Ra- 
mos-Horta, le membre du cabinet pour les affaires 
etrangeres de TAdministration transitoire au Timor 
oriental de son retour dans la salle du Conseil de secu¬ 
rite. Je voudrais remercier tout particulierement 
M. Sergio Vieira de Mello, le Representant special du 
Secretaire general, de son expose tres utile 
d’aujourd’hui et du succes remarquable qu’il a obtenu 
quand il s’est attele a la tache redoutable que represen- 
tait une operation de maintien de la paix multidimen- 
sionnelle au Timor oriental, ce qui est explique en de¬ 
tail dans le rapport du Secretaire general. 

L’election de l’Assemblee constituante devant 
avoir lieu dans un mois, ma delegation est heureuse 
que les preparatifs se soient dans Tensemble bien de- 
roules. Je voudrais feliciter M. Vieira de Mello et tous 
les autres membres du personnel international d’avoir 
oeuvre a 1’election, y compris en preparant un plan 
directeur pour elle, en enregistrant les electeurs et les 
partis politiques avec leurs candidats et en faisant un 
certain nombre d’autres taches complexes. 

Se rejouissant a la perspective de voir naitre un 
Gouvernement est-timorais independant et democrati- 
que au debut de l’annee prochaine, comme prevu, le 
Gouvernement coreen a accorde son appui a la gestion 
de Telection en participant au financement du Fonds 
d’affectation speciale du Programme des Nations Unies 
pour le developpement et en envoyant des observateurs 
internationaux ainsi qu’un commissaire international. 

Ma delegation estime que le maintien de la stabi¬ 
lity politique, surtout pendant la periode de transition 
qui suivra les elections, sera essentiel. A ce propos, 
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nous nous felicitons de ce que la plupart des partis po¬ 
litiques est-timorais se soient entendus, dans le cadre 
d’un pacte d’unite nationale, pour proceder a l’election 
pacifiquement et pour en respecter le resultat. Nous 
adjurons tous les partis politiques, y compris ceux qui 
ne participent pas au scrutin, de faire un effort afin de 
promouvoir l’unite nationale. 

Nous estimons qu’une large gamme de questions 
se rapportant aux droits de l’homme et a la justice doi¬ 
vent etre reglees non seulement pour que cette nation 
puisse repartir mais egalement pour assurer sa stability 
a long terme et la reconciliation de sa population. Nous 
sommes tres preoccupes par le sort de plus de 100 000 
refugies qui ne re9oivent pas d’aide du personnel hu- 
manitaire international depuis pres d’un an. Tous les 
contrevenants aux droits de l’homme et autres crimi- 
nels au Timor oriental et ailleurs doivent etre traduits 
en justice serieusement et des que possible. Nous espe- 
rons qu’une collaboration constructive s’instaurera de 
fait entre le nouveau Gouvernement indonesien et la 
communaute internationale afin de regler ces ques¬ 
tions. 

La planification d’une presence future des Na¬ 
tions Unies au Timor oriental apres l’independance 
demeurera une question importante pour le Conseil de 
securite au deuxieme semestre. 

Ma delegation est reconnaissante au Groupe de 
travail charge de planifier T apres-ATNUTO et a la cel¬ 
lule de mission integree au siege de leurs efforts persis¬ 
tants pour preparer des plans pour l’avenir du Timor 
oriental. Nous sommes tout a fait d’accord avec le rap¬ 
port provisoire du Secretaire general sur la mission de 
releve. Tout en reconnaissant qu’en principe il faut re- 
duire les effectifs de l’ATNUTO, nous estimons qu’une 
forte presence des Nations Unies au Timor oriental doit 
continuer vu la situation generate dans tous les domai- 
nes. 

En ce qui concerne la reduction de la composante 
militaire et policiere, nous sommes particulierement 
preoccupes par 1’incertitude en matiere de securite in¬ 
terne et externe, difficile a predire a ce stade. Tout en 
approuvant Tevaluation globale et temporaire, conte- 
nue dans le rapport du Secretaire general, ma delega¬ 
tion voudrait encore souligner que la reduction devrait 
s’operer de fagon graduelle et dans le cadre d’une stra¬ 
tegic de sortie murement reflechie. 

Apres 1’election, nous esperons que des evalua¬ 
tions plus detaillees et globales de la securite et des 
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menaces seront fournies par le Secretariat. Nous atten¬ 
tions egalement que le Secretaire general fasse en octo- 
bre des recommandations plus precises sur une mission 
de releve de l’ATNUTO pour la periode d’apres l’inde- 
pendance, y compris la presence reduite des effectifs 
de maintien de la paix des Nations Unies. Nous espe- 
rons que nous continuerons a participer a ces debats 
importants sur le Timor oriental et a etre consultes, en 
tant que de besoin, tout au long du processus de prise 
de decision. 

Pour terminer, je voudrais exprimer la reconnais¬ 
sance de ma delegation a tous ceux au sein du systeme 
des Nations Unies qui sont impliques dans les ques¬ 
tions se rapportant au Timor oriental, pour leur travail 
acharne et leur devouement, a ce stade critique pour le 
Timor oriental. 

Le President (parle en chinois ) : Le prochain 
orateur inscrit sur ma liste est le representant de la 
Nouvelle-Zelande. Je l’invite a prendre place a la table 
du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Hughes (Nouvelle-Zelande) {parle en an¬ 
glais) : Je voudrais exprimer le plaisir qu’eprouve ma 
delegation a voir M. Ramos-Horta ici au Conseil au- 
jourd’hui et je voudrais egalement transmettre nos re- 
merciements a M. Vieira de Mello pour Texcellent ex¬ 
pose qu’il a fait aujourd’hui. 

Je suis sur que nous sommes tous tres encourages 
par les progres realises dans le territoire depuis six 
mois. Nous adressons nos felicitations au peuple est- 
timorais et a TAdministration transitoire des Nations 
Unies au Timor oriental pour les succes obtenus malgre 
d’enormes difficultes. 

Nous sommes aujourd’hui sur le point de franchir 
une nouvelle etape critique dans 1’evolution du Timor 
oriental : les elections des membres de l’Assemblee 
constituante, dans un mois. Nous comprenons les ap¬ 
prehensions et meme 1’inquietude qui peuvent entourer 
cet evenement, mais nous notons avec satisfaction la 
signature, au debut du mois, du pacte d’unite nationale 
en vertu duquel les partis politiques se sont engages au 
respect mutuel, a celui du resultat des elections et a la 
defense d’une democratic multipartite. Nous comptons 
que le peuple est-timorais, par 1’expression libre et pa- 
cifique de sa volonte, cimentera la nouvelle etape qui 
lui fera recouvrer son independance pour la premiere 
fois depuis 500 ans. 


La Nouvelle-Zelande demeure tres preoccupee, 
toutefois, par les activites des milices et par la menace 
qu’elles font persister sur le but d’un Timor oriental 
stable et sur. Nous sommes navres de lire dans le rap¬ 
port du Secretaire general que les peines legeres pro- 
noncees a Atumbua contre les meurtriers de trois fonc- 
tionnaires du Haut Commissariat des Nations Unies 
pour les refugies et la peine de prison insignifiante a 
laquelle un chef de milice connu a ete condamne ont 
encourage des elements miliciens extremistes a plani- 
fier la reprise des actions offensives. 

11 est egalement tres preoccupant de noter dans le 
rapport que des groupes se font peut-etre deliberement 
petits en attendant 1’independance, dans l’espoir que la 
presence militaire internationale prendra fin. 11 est ma- 
nifestement essentiel, de ne pas envoyer, meme par 
inadvertance, des messages qui pourraient les y encou- 
rager. Dans ces circonstances, il va de soi que toute 
decision relative aux modifications a la presence de 
l’ONU - apres les elections ou apres l’independance - 
doit etre fondee sur les conditions sur le terrain, no- 
tamment grace a une evaluation complete de la securite 
et des menaces. Elle devra egalement prendre en 
compte les vues des pays pourvoyeurs de contingents, 
comme l’a reconnu la resolution 1338 (2001) adoptee 
par le Conseil en janvier dernier. 

Le Gouvernement indonesien doit etre felicite 
d’avoir mene a bien l’enregistrement des refugies le 
mois dernier. Ce fut une importante premiere etape. La 
Nouvelle-Zelande, avec d’autres, est prete a aider 
l’lndonesie dans la mise en oeuvre des mesures sup- 
plementaires de rapatriement et de reinstallation, mais 
seulement dans des conditions qui permettront de ga- 
rantir la securite des agents internationaux. Nous adju- 
rons le nouveau Gouvernement indonesien d’agir rapi- 
dement pour que l’lndonesie s’acquitte de ses obliga¬ 
tions envers ce Conseil de dissoudre et de desarmer les 
milices au Timor occidental pour que cela puisse avoir 
lieu. 

En traitant de ces questions, nous voudrions ega¬ 
lement saisir T occasion pour exprimer notre reconnais¬ 
sance au Gouvernement indonesien des efforts recem- 
ment deployes pour traduire en justice les meurtriers 
du soldat Manning. Nous nous sommes felicites de la 
visite d’une equipe d’enqueteurs de police indone- 
sienne sur les lieux du crime au Timor oriental puis en 
Nouvelle-Zelande. Nous comptons sur la cooperation 
entre l’ATNUTO et l’lndonesie, en tant que parties 
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ayant juridiction, pour assurer un proces efficace et des 
peines proportionnees a la gravite du crime. 

Nous sommes conscients, cependant, de ce qu’il 
y a d’autres affaires, comme celles du soldat nepalais 
Devi Ram Jaishi, qui n’ont toujours pas avance. Le 
Secretaire general releve egalement dans son rapport 
que l’on a pas encore interjete appel des peines pro- 
noncees a Atumbua et que le decret portant creation 
d’un tribunal special pour les violations des droits de 
l’homme au Timor oriental n’a toujours pas ete modi- 
fie. Nous esperons vivement que le nouveau Gouver- 
nement indonesien y pretera une prompte attention afin 
de repondre aux attentes de la communaute Internatio¬ 
nale sur ces questions. 

Tant le Secretaire general dans son rapport que le 
Representant special dans son expose d’aujourd’hui ont 
aborde la question d’une mission des Nations Unies 
pour succeder a l’ATNUTO apres l’independance. 
Nous faisons notre l’idee qu’il n’est pas juste d’assi- 
miler l’accession a l’independance politique du Timor 
oriental a la mise en place d’une administration effi¬ 
cace. Nous nous felicitons des progres importants de la 
planification d’une mission integree, ordonnee par le 
Conseil de securite et financee par quotes-parts pour 
succeder a l’ATNUTO, et nous attendons le prochain 
rapport du Secretaire general vers la fin d’octobre. En 
tant que fournisseur de contingents, nous avons deja dit 
au Secretaire general que nous etions disposes a main- 
tenir une presence militaire importante avec l’ONU au 
Timor oriental jusqu’a novembre de l’annee prochaine. 

La Nouvelle-Zelande est fermement convaincue 
que l’ONU doit fournir au Timor oriental les moyens 
de se charger pleinement de ses affaires. Nous devons 
egalement bien faire comprendre au peuple est-timorais 
les consequences de la reduction echelonnee des effec- 
tifs de l’ONU. Toutefois, mon gouvernement est avant 
tout convaincu que le Conseil de securite doit conti¬ 
nuer de se concentrer et rester pleinement engage sur le 
Timor oriental. Cette operation est unique et offre, a 
son tour, a l’ONU une possibility de succes trop rare. 
Des comparaisons sont parfois etablies avec 
T operation au Kosovo et, certainement en termes de 
complexity, elles ont des points communs. Mais, de- 
puis la consultation populaire de 1999, le Timor orien¬ 
tal est vraiment l’enfant de l’ONU comme d’autres 
operations ne le seront probablement jamais. II peut 
reussir et reussira effectivement comme Etat indepen- 
dant, mais, pendant un certain temps encore, une pre¬ 
sence continue de l’ONU sera indispensable pour assu¬ 
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rer que les investissements que nous avons faits en¬ 
semble jusqu’ici s’averent productifs en termes hu- 
mains, financiers et autres. 

Le President {parle en chinois) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de 
l’lndonesie. Je l’invite a prendre place a la table du 
Conseil et a faire sa declaration. 

M. Widodo (Indonesie) {parle en anglais) : J’ai- 
merais pour commencer vous feliciter, Monsieur le 
President, de votre accession a la presidence du 
Conseil de securite pour le mois de juillet. Nous som¬ 
mes convaincus que vos qualites de diplomate et de 
dirigeant permettront au Conseil de s’acquitter rapide- 
ment et efficacement des taches dont il est saisi. Nous 
tenons egalement a remercier l’Ambassadeur Anwarul 
Karim Chowdhury pour la competence avec laquelle il 
a dirige les travaux du Conseil le mois dernier. 

L’importance de la presente seance du Conseil de 
securite est a souligner, car ce que nous examinons ici, 
c’est l’avenir de la presence de l’ONU au Timor orien¬ 
tal apres l’independance du territoire. Nous remercions 
le Secretaire general de son rapport, et exprimons notre 
gratitude a M. Sergio Vieira de Mello, Representant 
special du Secretaire general pour le Timor oriental, 
pour son expose de ce matin. Ma delegation se rejouit 
egalement de vous avoir a nos cotes, M. Ramos-Horta. 

Qu’il me soit permis de saisir cette occasion pour 
apporter ma contribution a ce debat et faire part des 
vues de ma delegation sur la situation actuelle. En der- 
niere analyse, toute cette question tourne autour des 
problemes de maintien et de promotion de la securite 
du territoire. A cette fin, TAdministration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) et 
T Administration transitoire au Timor oriental ont tra- 
vaille d’arrache-pied pour construire une societe civile 
grace a un programme d’edification de la nation. 

A cet egard, le nouveau Gouvernement indone- 
sien reste entierement determine a remplir ses obliga¬ 
tions et ses responsabilites vis-a-vis des accords inter- 
nationaux et bilateraux pertinents relatifs au Timor 
oriental. Dans la meme veine, mon gouvernement va 
s’employer a regler les questions restantes, tout en ins- 
taurant une relation bilaterale mutuellement avanta- 
geuse avec les dirigeants du Timor oriental pour le plus 
grand benefice des peuples indonesien et est-timorais. 

Puisque j’ai la parole, je voudrais au nom de mon 
gouvernement exprimer notre sincere gratitude au Se- 
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cretaire general et a tous les Pays Membres - dont ceux 
qui sont representes au sein de cet organe - pour leurs 
voeux de succes. J’ai egalement l’honneur d’exprimer 
toute notre reconnaissance pour tous les temoignages 
de soutien exprimes au nouveau Gouvernement indo¬ 
nesien face aux defis qui l’attendent. L’une des premie¬ 
res priorites de l’lndonesie est de maintenir sa souve- 
rainete nationale, son integrite territoriale et sa stabili- 
te. Sa politique etrangere continue de s’inspirer des 
buts et des principes de 1’Organisation. 

Cela dit, nous trouvons inacceptable que le rap¬ 
port justifie la necessite du maintien d’une robuste pre¬ 
sence de l’ONU aux zones frontalieres et au Timor 
oriental en arguant que le Gouvernement indonesien 
n’a rien fait pour demanteler les milices. Rien ne sau- 
rait etre plus eloigne de la verite. Ces allegations ne 
tiennent pas compte du fait que l’lndonesie a effecti- 
vement demantele et desarme ce que l’on appelait a 
l’epoque les milices. 

A n’en pas douter, dans toute situation de conflit, 
le processus de desarmement de ce type de groupes est 
un processus complexe et difficile, et son succes se 
voit a Tabsence d’incidents armes graves faisant de 
nombreuses victimes. 

Nous sommes egalement tres perplexes quant a ce 
qui a ete dit sur la formation et les operations des mili¬ 
ces, aucune preuve specifique n’ayant ete fournie. De 
meme, les affirmations sur un suppose « acces [facile] 
a des caches d’armes modernes » ( S/2001/719, 

par. 50), sur la strategic des milices, qui consisterait a 
« adopter un profil bas » (ibid., par. 49) et sur des 
« elements extremistes » (ibid., par 50) operant a par- 
tir du Timor occidental, ne reposent sur aucune infor¬ 
mation concrete ou detaillee. A cet egard, l’lndonesie a 
demande a maintes reprises - en vain a l’ATNUTO de 
fournir des preuves concretes des activites des milices 
pour que des mesures energiques puissent etre prises. 
Et l’lndonesie continue d’etre en butte aux attitudes 
soupfonneuses, aux perceptions negatives et aux sous- 
entendus de toutes sortes. Si 1’Organisation voulait 
suivre une politique d’endiguement, plutot que d’enga- 
gement actif et pacifique, elle aggraverait, j’en ai peur, 
la situation, comme le demontre l’incident du 28 juillet 
2001, ou un soldat indonesien a ete tue par des soldats 
de la paix des Nations Unies. A cet egard, l’lndonesie a 
proteste officiellement et vigoureusement contre 
l’ATNUTO et les coups de feu qui ont fait une victime 
sur son territoire. 


Mon gouvernement a ete stupefait d’entendre la 
radio de l’ATNUTO diffuser, recemment, des nouvelles 
accusant une organisation non gouvernementale huma- 
nitaire, operant sous le nom de Yayasan Hati, ou Fon- 
dation du coeur, d’avoir enleve des enfants est-timorais 
et de leur avoir donne une formation militaire en Indo- 
nesie pour qu’ils puissent lancer, dans 20 ans, des ac¬ 
tions militaires contre le Timor oriental afin de repren- 
dre ce territoire. Apres une enquete sur cette question, 
le Gouvernement indonesien refute categoriquement 
cette accusation mensongere. 

Pour commencer, guidee par les nobles principes 
de la Charte, ma delegation tient a assurer les membres 
du Conseil que le Gouvernement indonesien n’a jamais 
eu aucune intention de s’engager dans des activites de 
nature a mettre en danger les pays voisins. Et nous 
n’entretenons aucun sentiment de malveillance a 
l’egard du peuple est-timorais. Nous nous efforgons, au 
contraire, de developper et de renforcer les liens 
d’amitie, de cordialite et de cooperation, ainsi que les 
relations de bon voisinage avec le Timor oriental. De 
fait, l’lndonesie, en tant qu’Etat Membre de l’ONU, a 
accorde au peuple est-timorais le plein droit de dire s’il 
voulait se separer de l’lndonesie ou rester en son sein. 

L’lndonesie attache une grande importance a ce 
que la justice soit respectee, y compris en ce qui 
concerne les responsables des meurtres d’Atambua. 

L’lndonesie est fermement convaincue que 
l’instauration d’une societe civile solide est une condi¬ 
tion sine qua non du maintien et de la defense de la 
paix, de la securite et de l’harmonie sur le territoire. II 
en va de meme pour la promotion de la reconciliation. 
A cet egard, nous felicitons hautement les institutions 
specialises de l’ONU du role actif qu’elles ont joue a 
l’appui du renforcement des capacites de la societe 
civile. II est, en outre, imperatif de renforcer les pro¬ 
grammes consacres a la reduction de la pauvrete, a la 
sante et a 1’education et de promouvoir la creation de 
banques de microfinancement et le recours aux meca- 
nismes traditionnels pour regler differends et conflits. 

Une veritable reconciliation est egalement une 
condition sine qua non de l’instauration finale d’une 
societe civile prospere au Timor oriental. Comme il a 
ete clairement prouve a maintes reprises lors de 
conflits passes et recents, il n’est pas inconcevable que 
les parties surmontent les hostilites, les animosites, 
l’aigreur et Tesprit de vengeance et acceptent de mettre 
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le passe derriere elles pour que les generations a venir 
puissent vivre en paix et en harmonie. 

L’Indonesie est ouverte a toute suggestion qui 
permettrait de donner une forme definitive et viable a 
la presence de l’ONU au Timor oriental apres son in- 
dependance, dans la mesure ou cela ne compromettra 
pas les besoins et les aspirations legitimes de la 
population est-timoraise. Toutefois, au moment ou elle 
envisagera une presence de l’ONU au Timor oriental, 
l’lndonesie n’acceptera aucune justification qui cache- 
rait des arrieres-pensees. 

Le President (parle en chinois ) : L’orateur sui- 
vant est le representant du Canada. Je l’invite a prendre 
place a la table du Conseil et a faire sa declaration. 

M. Heinbecker (Canada) : A l’approche des 
elections du 30 aout, les progres marquants accomplis 
par le Timor oriental a ce jour vers l’accession a l’inde- 
pendance sont evidents. Ces elections representent une 
etape importante et aideront sans aucun doute le Timor 
oriental a progresser sur la voie de l’edification d’une 
nation. Ce processus est un succes pour le Timor orien¬ 
tal; c’est aussi un succes pour les Nations Unies. Nous 
ne pouvons toutefois pas nous permettre de nous repo¬ 
ser sur nos lauriers. Nous ne sommes qu’au debut du 
processus et les grands progres accomplis par le Timor 
oriental risquent d’etre reduits a neant si nous 
- la communaute internationale - ne tenons pas nos 
engagements immediatement. 

(I’orateur poursuit en anglais ) 

La situation en matiere de securite demeure pre- 
caire, et nous devons mener a bien le processus entre- 
pris au Timor oriental. Nous sommes d’accord avec le 
representant de Singapour et les autres qui ont presente 
ici des arguments efficaces et convaincants pour que le 
transfert des pouvoirs entre T Administration transitoire 
des Nations Unies au Timor oriental (ATNUTO) et 
T autorite civile est-timoraise soit gere avec beaucoup 
de soin, afin de veiller a ce que la transition s’effectue 
sans heurts. 

Nous notons egalement que le Representant spe¬ 
cial du Secretaire general, M. Sergio Vieira de Mello, a 
defendu ce matin l’idee de ramener, apres y avoir plei- 
nement reflechi, les effectifs de la presence internatio¬ 
nale a la taille ideale. II a raison d’affirmer que la mis¬ 
sion appelee a succeder a l’ATNUTO doit etre financee 
a l’aide de quotes-parts, et nous sommes d’accord avec 
lui et les autres qui l’ont dit. Nous reconnaissons que, 


au moment opportun, la participation de l’ONU pourra 
etre reduite. Mais l’ONU doit pour l’instant maintenir 
le cap, et ne se retirer progressivement que lorsqu’elle 
sera convaincue que le succes et la stabilite du Timor 
oriental en tant qu’Etat independant ne sont pas com- 
promis. L’un des facteurs qui contribueraient a cette 
stabilite serait la reduction des activites des milices au 
Timor occidental; il existe la une culture d’impunite. 

Nous sommes conscients des defis auxquels le 
nouveau gouvernement indonesien est confronte, et de 
l’ampleur de la tache qu’il doit accomplir. Nous exhor- 
tons neanmoins ce Gouvernement a traduire en justice 
les responsables du meurtre de membres du personnel 
civil et de maintien de la paix de l’ONU. Ces person- 
nes sont sur le terrain en notre nom a tous, et nous leur 
devons que justice soit faite. 

A ce moment crucial, nous devons etre vigilants 
pour veiller a ce que l’ATNUTO fonctionne de fagon 
energique et responsable. Nous estimons en particulier, 
que la presence continue de la police civile de l’ONU 
et la mise sur pied du Service de police du Timor orien¬ 
tal sont essentiels pour le maintien de l’ordre public au 
Timor oriental. Toutefois, malgre les progres accomplis 
par la police civile de l’ONU dans la formation des 
membres du Service de police du Timor oriental et 
dans la mise sur pied de ce service, certains faits susci- 
tent chez nous une preoccupation croissante. Par 
exemple, meme si nous reconnaissons qu’un petit 
nombre d’unites de police specialises seront necessai- 
res pour les activites antiemeutes et autres taches de 
maintien de l’ordre public, le nombre d’agents de po¬ 
lice est-timorais qui doivent etre formes pour ces unites 
specialises nous parait tres eleve, ce qui nous in- 
quiete. Le rapport du Secretaire general (S/2001/719) 
publie la semaine derniere indique qu’au terme de la 
formation, ces unites comprendront 58 officiers de po¬ 
lice, et que d’autres seront assignes a des equipes spe- 
ciales selon les besoins. Cependant, nous croyons 
comprendre que 750 agents de police est-timorais se¬ 
ront formes pour ces unites. A qui rendront compte ces 
unites specialises une fois qu’elles auront re?u une 
formation? De quelles fonctions autres que les activites 
antiemeutes et le maintien de l’ordre public, comme le 
precise le dernier rapport du Secretaire general, 
s’acquitteront-elles? Jusqu’a quel point seront-elles 
armees? Quel genre de formation regoivent-elles, et 
pourquoi la formation ne se deroule-t-elle pas a l’ecole 
de police? Ce sont la les questions que se posent les 
autorites de mon pays, a Ottawa. 
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Nous estimons que, pour faire en sorte que le sec- 
teur naissant de la securite au Timor oriental soit effi- 
cace et responsable, la philosophic de police civile de 
l’ATNUTO doit respecter pleinement des principes 
democratiques fondes sur un modele de police commu- 
nautaire. A notre avis, le fait de s’efforcer de former 
une importante force presque paramilitaire semble nous 
ecarter de la poursuite de cet objectif. 

Mis a part ces preoccupations concernant la pla- 
nification en matiere policiere, notre appui a 
l’ATNUTO demeure indefectible, et nous remercions 
M. Vieira de Mello et tout son personnel de leur travail 
devoue. Le Conseil de securite a une responsabilite 
importante qui 1’attend, a savoir veiller a ce que 
Texcellent travail accompli par M. Vieira de Mello et 
son equipe ne soit pas compromis par un retrait 
precipite. 

Le President {parle en chinois) : L’orateur sui- 
vant inscrit sur ma liste est le representant de la Thal- 
lande. Je l’invite a prendre place a la table du Conseil 
et a faire sa declaration. 

M. Jayanama (Thallande) {parle en anglais) : 
Permettez-moi tout d’abord de vous dire, Monsieur le 
President, combien ma delegation vous est reconnais- 
sante d’avoir donne 1’occasion aux non-membres du 
Conseil de securite, y compris mon pays, d’exprimer 
leurs vues sur 1’evolution de la situation au Timor 
oriental. Je tiens a remercier sincerement M. Sergio 
Vieira de Mello, Representant special du Secretaire 
general, de son expose complet de ce matin. Je sou- 
haite egalement la bienvenue a M. Jose Ramos-Horta, 
qui est present dans la salle aujourd’hui. 

La Thallande souscrit pleinement a 1’evaluation 
faite par le Secretaire general dans son rapport le plus 
recent (S/2001/719), selon laquelle les six derniers 
mois au Timor oriental ont ete les plus productifs. II ne 
fait aucun doute que si ce progres rapide a ete possible 
c’est grace aux efforts collectifs deployes par l’ONU et 
la communaute internationale, sous la direction compe- 
tente de M. Vieira de Mello, afin d’ouvrir la voie a 
T edification d’un Timor oriental autonome et indepen¬ 
dant. 

Pour sa part, la Thallande a joue des le debut un 
role actif dans V operation de maintien de la paix et 
dans l’aide au developpement. Nous avons constam- 
ment fourni du personnel militaire et de police civile 
au Timor oriental depuis la creation de la Mission des 
Nations Unies au Timor oriental (MINUTO), qui a pre¬ 


und_gen_nO147375_docu_n 


cede 1’ Administration transitoire des Nations Unies au 
Timor oriental (ATNUTO). Nous sommes heureux que 
notre compatriote, le general Boonsrang Niumpradit, 
soit le Commandant de la force de maintien de la paix 
de l’ATNUTO. Nous continuerons d’etre un partenaire 
operationnel de l’ONU et de la communaute interna¬ 
tionale. 

Tout en saluant les realisations remarquables de 
PATNUTO, nous estimons qu’il est peut-etre trop tot 
pour proclamer qu’il s’agit d’une reussite a citer en 
exemple en matiere d’operations de maintien de la paix 
de l’ONU. II est crucial que 1’ATNUTO poursuive ses 
realisations, puisqu’il s’agit d’un exemple de mission 
de consolidation de la paix apres le conflit. Nous pen- 
sons qu’il y a encore des defis a relever et que les pro¬ 
gres que l’on pourra accomplir au cours des six pro¬ 
chains mois seront cruciaux pour l’avenir du Timor 
oriental. A notre avis, conformement au rapport 
(S/2000/809) du Groupe d’etude sur les operations de 
paix, dirige par M. Lakhdar Brahimi, que nous avons 
tous appuye, l’ONU a toujours un role a jouer pour 
guider le Timor oriental dans la voie democratique 
souhaitee. Nous estimons que l’ONU doit avoir une 
strategic de sortie claire, telle qu’envisagee par le rap¬ 
port Brahimi; cela signifie que des fondements solides 
et des conditions favorables au developpement auto¬ 
nome du Timor oriental doivent etre en place avant que 
l’ONU ne se retire. 

Meme apres le depart de l’ONU, une assistance 
internationale sera necessaire. La Thallande appuie 
done les recommandations du Secretaire general sur la 
necessite d’une presence internationale substantielle au 
Timor oriental apres l’independance. Le renforcement 
des capacites est l’un des elements fondamentaux qui 
permettront au Timor oriental de parvenir a l’auto- 
nomie sur le plan politique, economique, social et 
culturel. 

A cet egard, la Thallande a propose son aide 
- des competences techniques, agricoles et de sante 
publique - pour permettre aux Timorais de l’Est de 
subvenir a leurs propres besoins. Nous reconnaissons 
que seul un Timor oriental fort et stable contribuera a 
la stabilite economique et politique de la region. En 
consequence, nous demandons instamment un nouveau 
renforcement et une acceleration de la timorisation lors 
de la creation des institutions dans les domaines de la 
gestion des affaires publiques, de Teducation, de la 
justice, de la gestion et de la securite. A cet egard, nous 
exhortons davantage de Timorais de l’Est vivant a 
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l’etranger a rentrer chez eux pour aider au developpe- 
ment d’un Timor oriental independant. 

Un domaine ou l’ATNUTO a remporte un succes 
remarquable est le maintien de la securite au Timor 
oriental par le biais de la composante militaire de 
l’ATNUTO. Mais cette tache est, a notre avis, loin 
d’etre achevee. Ce qui continue de nous preoccuper est 
la surveillance post-electorale de la securite. Toute re¬ 
duction future de la force devrait tenir compte de la 
situation en matiere de securite sur le terrain et du de- 
veloppement de la Force de defense du Timor oriental. 

Enfin, je souhaite reiterer 1’engagement de la 
Thailande, malgre ses ressources et capacites limitees, 
a cooperer avec l’ONU et la communaute internatio- 
nale pour aider le Timor oriental sur sa route vers 
l’independance et la democratic. Nous sommes prets a 
jouer notre role pour faire du Timor oriental une nou- 
velle histoire a succes de l’ONU. 

Le President {parle en chinois) : Je donne main- 
tenant la parole a M. Sergio Vieira de Mello pour qu’ils 
reagisse aux observations faites et reponde aux ques¬ 
tions posees. 

M. Vieira de Mello (parle en anglais ) : Je parle- 
rai aussi au nom de Jose Ramos-Horta en repondant 
aux questions qui ont ete formulees par plusieurs ora- 
teurs. Mais tout d’abord, je voudrais remercier tous les 
membres du Conseil et les non-membres du Conseil 
qui ont pris la parole aujourd’hui pour une nouvelle 
expression unanime de soutien au peuple est-timorais 
et a TAdministration transitoire des Nations Unies au 
Timor oriental (ATNUTO). Leur appui ferme au pro¬ 
cessus que nous menons - surtout le processus electo¬ 
ral qui est actuellement en cours, ainsi que la forma¬ 
tion, a Tissue de ces elections, non seulement de 
l’Assemblee constituante, mais egalement du nouveau 
Gouvernement de transition elargi et compose unique- 
ment de Timorais - et leur appui a la presence continue 
de 1’ONU apres l’independance, sont, comme toujours, 
une source d’inspiration et d’encouragement pour la 
population du Timor oriental, pour ses dirigeants et en 
realite pour nous-memes pour relever les nombreux 
defis qui se posent a nous. Le Timor oriental et l’ONU 
savent qu’ils sont privilegies de beneficier d’un soutien 
aussi large et franc de la part des membres du Conseil 
et de la part des Membres de l’ONU dans son ensem¬ 
ble. Je puis les assurer que nous continuerons de faire 
tous les efforts pour meriter leur confiance, que nous 
n’avons jamais consideree comme allant de soi. 


Concernant la question des affaires etrangeres, et 
ici je parle certainement au nom de Jose Ramos-Horta, 
l’importance des relations avec la region dans son en¬ 
semble, mais peut-etre en particulier avec l’Association 
des nations de l’Asie du Sud-Est (ANASE), a ete sou- 
lignee par un certain nombre d’orateurs. Comme Jose 
Ramos-Horta l’a dit, nous sommes arrives a New York 
en venant de Hanoi, ou nous avions ete invites a parti- 
ciper a la reunion ministerielle de l’ANASE. Nous 
avons egalement eu la possibility - en plus d’echanger 
d’importantes idees et points de vue avec les Ministres 
des affaires etrangeres de l’ANASE sur l’avenir du 
Timor oriental et ses relations avec l’ANASE - d’avoir 
des discussions avec un certain nombre de partenaires 
de TANASE, y compris votre propre Ministre des af¬ 
faires etrangeres, Monsieur le President. 

C’est aussi une priorite pour M. Jose Ramos- 
Horta d’etablir au sein de son departement, qui devien- 
dra bientot un ministere, la capacite de mieux gerer les 
relations avec les pays voisins et, en particulier, avec 
les membres de l’ANASE. Cela fait egalement partie 
de notre effort global de renforcement des capacites. 

L’importance des relations avec l’lndonesie a ete 
soulignee par de nombreux orateurs ce matin et cet 
apres-midi, et nous nous felicitons tres, tres fort de la 
confirmation par l’Ambassadeur Widodo que le nou¬ 
veau Gouvernement indonesien maintiendra le cap eta- 
bli par le Gouvernement precedent, dirige par le Presi¬ 
dent Gus Dur. En fait, les bonnes relations avec 
l’lndonesie sont vitales pour l’avenir du Timor oriental. 

J’aimerais evoquer quelques points en reponse a 
une question posee par l’Ambassadeur Hume des Etats- 
Unis. Nous avons fait des progres notables - en realite, 
ces dernieres semaines - sur la question des pensions 
pour les Timorais de l’Est qui ont travaille auparavant 
dans TAdministration indonesienne, et nous preparons 
pour Tinstant une liste consolidee de ces anciens fonc- 
tionnaires qui auront droit a une pension. Mais ce droit 
- comme je l’ai signale au Conseil par le passe - cesse- 
ra a la date de l’independance. Nous poursuivons les 
discussions avec le Gouvernement indonesien, qui a 
fait un veritable effort pour repondre aux attentes de 
ces fonctionnaires, dont certains restent au Timor occi¬ 
dental comme refugies et ne retourneront probablement 
pas au Timor oriental tant que cette question ne sera 
pas reglee. 

Quant a la question des refugies, de nombreux 
orateurs ont aussi mentionne cette question, et je vou- 
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drais dire, a la demande de Jose Ramos-Horta, que les 
dirigeants est-timorais sont d’avis - et c’est dans une 
grande mesure confirme par le resultat de l’enre- 
gistrement civil et electoral - que le nombre total de 
Timorais de l’Est refugies au Timor occidental est, au 
maximum, de 60 000 a 70 000. C’est 1’evaluation des 
dirigeants est-timorais. 

Le Gouvernement indonesien qui a effectue 
l’enregistrement des refugies au Timor occidental, les 
6 et 7 juin, a effectue un travail tres minutieux qui a ete 
suivi par un certain nombre d’observateurs internatio- 
naux. II ne nous a pas encore livre les chiffres defini- 
tifs. Ils sont toujours occupes a reverifier et recouper 
les donnees recoltees durant cet enregistrement, et je 
suis done dans Tincapacity de fournir au Conseil une 
estimation definitive et fiable. Mais le Gouvernement 
indonesien et nous-memes croyons certainement que le 
fait qu’une minorite seulement ait exprime le desir de 
retourner au Timor oriental ne doit pas etre considere 
comme refletant les souhaits definitifs de ces refugies. 
Au contraire, nous pensons que la majorite des refugies 
-jusqu’a 80 % de ceux qui restent au Timor occiden¬ 
tal - rentreront en fin de compte. Sans aucun doute, 
beaucoup choisiront de le faire apres que les elections 
auront eu lieu pacifiquement, comme nous sommes 
stirs que ce sera le cas. 

Je dois aussi feliciter le Gouvernement indone¬ 
sien d’avoir appuye tres activement toutes les initiati¬ 
ves que nous avons prises pour ce qui est d’encourager 
le retour des refugies du Timor occidental. II a mis en 
place une commission, qui s’appelle Satgas. C’est une 
commission interinstitutions et le general Willem da 
Costa, qui est le commandant de la neuvieme region 
militaire, qui inclut egalement le Timor occidental, a 
personnellement accompagne mon chef de cabinet, 
l’Ambassadeur Parameswaran, de la Malaisie, lors de 
nombreuses visites au Timor occidental, afin de fournir 
a la population des refugies une information precise et 
objective sur la situation au Timor oriental, et afin de 
contrecarrer la disinformation systematique diffusee 
dans les camps de refugies par certains des elements 
les plus extremistes, qui appartiennent soit a 
l’organisation politique faitiere appelee UNTAS, soit a 
certaines des milices extremistes. 

II y a quelques jours, nous avons tenu une impor- 
tante reunion a Jakarta au sujet de la Commission fron- 
taliere mixte. Cette reunion a permis d’aborder un cer¬ 
tain nombre de questions, y compris la question de la 
demarcation de la frontiere entre le Timor occidental et 


le Timor oriental. Au cours des discussions que nous 
avons eues a Jakarta, le Gouvernement indonesien a 
exprime son envie d’avancer selon ce plan, ce qui si- 
gnifierait au passage la diminution du risque de voir 
des incidents tels que celui qui s’est produit samedi. 
Nous nous en felicitons. 

Nous avons egalement discute a Jakarta de la 
question de l’enclave d’Oecussi, un sujet qui a ete 
aborde par plusieurs orateurs aujourd’hui. Nous avons 
parle des arrangements pour la liberte de mouvement 
de la population de l’enclave, conformement a la decla¬ 
ration commune signee entre le Ministre des affaires 
etrangeres Alwi Shihab et moi-meme, le 29 fevrier de 
l’an dernier, lors de la visite du President Wahid au 
Timor oriental. 

S’agissant de la question de la cooperation dans 
le domaine judiciaire, qui a ete soulevee par certains 
orateurs, il me semble avoir affirme ce matin dans mon 
expose qu’il etait important que le tribunal special pour 
les droits de l’homme soit enfin cree sans imposer de 
restriction temporelle sur sa juridiction. Helas, comme 
vous le savez, le premier decret emis par le President 
Gus Dur a impose une restriction temporelle. Nous en 
avons parle avec le Ministre de la justice d’alors, Mar- 
zuki Darusman, qui a indique qu’il travaillerait sur un 
second decret, qui annulerait cette limitation tempo¬ 
relle. Comme vous les membres le savent, le Ministre 
de la justice a ete remplace par le Professeur Lopa, qui 
est helas decede quelques jours apres sa nomination. Et 
maintenant avec le changement de gouvernement, je 
pense que nous allons devoir attendre jusqu’a ce que le 
nouveau Ministre de la justice soit nomme afin de re- 
prendre les contacts avec le Gouvernement indonesien 
sur cette question. 

De nombreuses autres questions demeurent en 
suspens dans le domaine judiciaire entre l’lndonesie et 
nous, et je me vois oblige de mentionner la question de 
la legerete des sentences pour les six individus recon- 
nus coupables du meurtre de trois collegues du Haut 
Commissariat des Nations Unies pour les refugies 
(HCR) a Atambua, en septembre dernier. Le Ministre 
de la justice Marzuki m’avait assure, avant qu’il ne 
quitte ses fonctions, qu’effectivement le chef de 
l’appareil judiciaire indonesien avait l’intention 
d’interjeter appel aupres de la Cour supreme pour recti¬ 
fier ce qui etait reconnu par tout un chacun, notamment 
le Gouvernement indonesien, comme etant des peines 
inacceptables pour ces individus. 
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S’agissant de la question de la mission de l’apres 
independance au Timor oriental, nous avons, bien sur, 
tres soigneusement pris note de toutes les observations 
formulees ici aujourd’hui, en particulier la demande 
presentee par plusieurs membres du Conseil en vue 
d’un rapport detaille en octobre. Je me suis engage a 
presenter un tel rapport par l’intermediaire du Secre¬ 
taire general. II ne portera pas seulement sur la taille 
future de notre presence militaire et de police civile 
mais egalement sur la question de la presence civile en 
appui a la nouvelle administration qui sera en place 
apres T independance du Timor oriental. 

Qu’il me soit permis d’ouvrir une parenthese, car 
l’Ambassadeur du Canada a evoque la question de la 
police civile dans sa declaration precedente. Je vou- 
drais le rassurer sur le fait que seul un petit nombre de 
policiers est-timorais qui, en fait, sont passes par 
l’Ecole de police sont maintenant formes comme em- 
bryons de la future unite de reaction rapide de la police 
est-timoraise. La police internationale ne devrait pas 
continuer a assurer les reactions rapides, en particulier 
la maitrise de la foule. Xanana Gusmao, Jose Ramos- 
Horta et beaucoup d’autres dirigeants est-timorais pen- 
sent que cette fonction doit etre assuree par les poli¬ 
ciers est-timorais si tant est qu’elle soit necessaire 
- Dieu nous en garde. Je peux l’assurer que s’ils sont 
formes en dehors de l’Ecole de police, c’est parce 
qu’apres leur formation de base, ils ont besoin d’une 
formation plus technique qui est assuree par deux de 
nos partisans pour assurer la formation de la force de 
police est-timoraise. 

Je voudrais me concentrer sur la composante ci¬ 
vile de la presence onusienne de l’apres independance. 
L’Ambassadeur Hume m’a demande quels etaient les 
chiffres actuels de la presence civile internationale tant 
de TAdministration transitoire des Nations Unies du 
Timor oriental (ATNUTO) et de T Administration tran¬ 
sitoire au Timor oriental. Je peux fournir les chiffres 
suivants. S’agissant de TAdministration transitoire au 
Timor oriental, nous avons 550 agents internationaux 
et 606 Volontaires des Nations Unies, dont la plupart 
participent actuellement aux preparatifs des elections et 
ces personnes quitteront le Timor oriental au cours du 
mois de septembre. Quant a l’ATNUTO, nous avons 
actuellement 672 agents internationaux et 217 Volon¬ 
taires des Nations Unies. Comme cela est indique dans 
le rapport du Secretaire general, nous prevoyons de 
ramener a 25 les effectifs de TAdministration transi¬ 
toire du Timor oriental pour ce qui est des agents inter¬ 


nationaux presents au Timor oriental par rapport aux 
effectifs actuels et cela a la fin du mandat actuel de 
l’ATNUTO et de reduire d’environ 80 % les effectifs 
actuels la composante civile de l’ATNUTO par rapport 
a sa taille actuelle a cette meme date. 

L’Ambassadeur Doutriaux de la France et 
l’Ambassadeur Valdivieso de la Colombie, ainsi que 
les Etats-Unis, ont insiste sur l’importance d’une plus 
grande participation des organismes internationaux en 
vue d’appuyer le nouveau Gouvernement. J’espere que 
les membres me permettront de repondre a l’Ambas- 
sadeur Doutriaux en franfais. 

(I’orateur poursuit en frangais) 

L’Ambassadeur Doutriaux m’a pose la question 
de savoir si nous envisagions d’engager encore davan- 
tage les organisations intergouvernementales, notam- 
ment les agences specialisees du systeme des Nations 
Unies et les institutions financieres internationales. Je 
peux l’assurer que la reponse est affirmative, ainsi que 
je l’ai note dans mon intervention liminaire ce matin. 
Nous esperons que les agences du systeme seront 
mieux a meme de repondre a nos besoins dans la phase 
postindependance que ce ne fut le cas au tout debut de 
notre mission. Les institutions financieres internationa¬ 
les sont tres presentes et nous ont apporte un soutien 
inestimable. 

Je veux parler de la Banque mondiale, de la Ban- 
que asiatique de developpement, ainsi que du Fonds 
monetaire international (FMI). Le FMI, en particulier, 
nous a assures qu’il continuera de nous soutenir avec 
du personnel specialise dans le domaine des finances et 
de la future banque centrale timoraise. Le Fonds est 
d’ailleurs represente dans cette salle par M. Valdivieso, 
qui m’a une de fois de plus confirme 1’engagement a 
moyen terme du FMI bien au-dela de T independance 
dans ces deux domaines plus particulierement. 

II nous faudra egalement faire l’inventaire d’ici 
octobre des ressources qui seront egalement mises a 
notre disposition sur une base bilaterale. Nous devrions 
par consequent etre en mesure de presenter au Conseil 
en octobre un tableau global contenant une description 
detaillee de ces trois composantes civiles de soutien a 
la nouvelle Administration timoraise. Je veux parler de 
la composante multilaterale, de la composante bilate¬ 
rale, ainsi que de celle que nous proposerions au 
Conseil pour un financement par les contributions obli- 
gatoires, si ce Conseil devait evidemment en etre 
d’accord. 
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(I’orateur reprend en anglais) 

L’Ambassadeur de la Colombie m’a pose trois 
questions tres precises. Je vais essayer d’y repondre. 
Tout d’abord, s’agissant de la question de l’interface 
entre le Programme des Nations Unies pour le deve- 
loppement (PNUD) et un Representant special adjoint 
futur eventuel qui pourrait egalement jouer le role de 
coordonnateur-fonctionnaire d’administration au Timor 
oriental. Je suis tres heureux que vous m’ayez pose 
cette question, M. l’Ambassadeur Valdivieso, car c’est 
tres important pour realiser ce que vous et d’autres 
membres du Conseil avez demande, a savoir une parti¬ 
cipation plus active du systeme des Nations Unies en 
vue de l’instauration continue d’une nouvelle adminis¬ 
tration au Timor oriental. Je sais que mon excellent ami 
Mark Mallock Brown, qui nous a rendu visite au mois 
de fevrier, a pleinement appuye cette recommandation 
du Secretaire general. 

Comme vous le savez, c’est une formule que nous 
avons mis a l’epreuve ailleurs - a Haiti, au Tadjikistan 
et egalement en Sierra Leone. A l’evidence, il n’y pas 
de conflit entre les fonctions du representant resident 
du PNUD, du Coordonnateur-fonctionnaire d’adminis¬ 
tration de l’ONU et du Representant special adjoint du 
Secretaire general. Au contraire, nous pensons que cela 
contribuerait sensiblement a une mission de l’ONU 
veritablement integree apres l’independance. 

En ce qui concerne le Plan-cadre des Nations 
Unies pour l’aide au developpement, j’ai ete informe 
par le Programme des Nations Unies pour le develop¬ 
pement (PNUD) que de tels documents etant negocies 
avec des gouvernements independants et souverains, 
cela n’a pas encore commence mais cela commencera 
certainement des qu’un gouvernement est-timorais 
souverain sera en place. Sans aucun doute, ce plan- 
cadre des Nations Unies pour l’aide au developpement 
reposera sur la strategic de developpement economique 
a moyen terme evoquee par M. Ramos-Horta ce matin, 
a laquelle nous commencerons a travailler des apres 
l’independance ainsi que sur le rapport sur le develop¬ 
pement humain qui, je le sais, est en preparation au 
PNUD. 

En ce qui concerne la question de la mission 
devaluation de la securite, tout ce que je peux dire a 
l’Ambassadeur Valdivieso et aux autres qui se sont de¬ 
clares interesses par les resultats de cette mission c’est 
que cela ne releve evidemment pas de ma competence, 
mais on m’a informe que le Secretaire general va 
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transmettre les conclusions de la mission au Conseil de 
securite des que possible. 

En ce qui concerne la securite, je commencerai 
par l’incident du 28 juillet. J’ai re?u un rapport au de¬ 
but de la matinee sur cet incident qui a provoque la 
mort d’un sergent-chef des Forces armees indonesien- 
nes. Je ne vais pas entrer dans les details. Nous avons 
convenu d’etablir une equipe d’enquete conjointe avec 
le Gouvernement indonesien afin d’examiner les cir- 
constances de cet incident et d’etablir les responsabili- 
tes. Bien sur, nous regrettons vivement tout deces d’un 
cote ou de T autre de la frontiere et nous avons tout lieu 
de faire toute la lumiere sur cet incident et d’etablir des 
relations de confiance veritable et durable ente nous- 
memes, la nouvelle force de defense du Timor oriental 
et les Forces armees indonesiennes. Mais evidemment, 
comme nous le savons tous, cet incident est lie a la 
question generate de la securite sur la frontiere interna- 
tionale. J’ai dit au Conseil qu’il s’agissait la d’une 
question de premier plan dans le programme de la 
Commission frontaliere mixte et egalement dans celui 
de toutes les reunions bilaterales entre le commandant 
de notre force, le general Boonsrang Niumpradit, et le 
general Da Costa, pour la partie indonesienne. 

Ce matin, Jose Ramos-Horta a informe le Conseil 
d’un certain nombre d’initiatives que Xanana Gusmao, 
avec notre appui sans reserve, a prises en vue de faire 
participer les dirigeants les plus moderes des groupes 
de milices a un dialogue qui, nous l’esperons, permet- 
tra bientot leur retour, ainsi que celui des refugies 
qu’ils disent influencer. Et nous savons qu’ils les in- 
fluencent. M. Gusmao s’est entretenu avec deux de ces 
dirigeants de milices a la frontiere sud, a Salele, et il 
prevoit deux autres reunions debut aout. Cela a egale¬ 
ment suscite 1’appui sans reserve du Gouvernement 
indonesien et c’est la voie a suivre dans le contexte 
plus vaste d’une nouvelle normalisation des relations 
entre le Timor oriental et l’lndonesie. Cela nous per- 
mettra egalement d’isoler les commandants anciens ou 
actuels de groupes de milices extremistes en esperant 
que les autorites indonesiennes s’occuperont une fois 
pour toutes de s’en occuper; et nous sommes persuades 
que le general Da Costa le fera. 

Les representants du Bresil et de TUkraine m’ont 
demande s’il y avait des chances que les parties qui 
n’avaient pas signe le pacte d’unite nationale compro- 
mettent le processus. Non, je ne le pense pas. Je crois 
pouvoir repondre au nom de M. Ramos-Horta que c’est 
impossible. Nous connaissons les individus et les petits 
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groupes qui restent determines a faire echouer ce pro¬ 
cessus. Nous les surveillons de tres pres et nous 
n’hesiterons pas a intervenir par tous les moyens dont 
nous disposons, notamment le Code penal, si cette me¬ 
nace devait se confirmer au cours des semaines a venir. 

Le representant de 1’Ukraine m’a demande ega- 
lement quelles autres mesures pourraient etre prises 
pour empecher la violence pendant et apres la campa- 
gne electorate, en plus du pacte. Nous avons adopte un 
reglement sur les debts electoraux. Nous avons le Code 
penal, bien entendu. Mais nous avons egalement une 
forte presence militaire et policiere dans le pays, ce qui 
n’etait evidemment pas le cas en 1999. Mais je dois 
dire que nos allies les plus resolus pour le maintien 
d’un processus pacifique avant, pendant et apres les 
elections sont les dirigeants politiques est-timorais et le 
peuple est-timorais. Je me suis rendu dans toutes les 
regions du pays avant de venir a New York et j’ai note 
avec une grande satisfaction que la population timo- 
raise faisait preuve d’une grande maturite et d’une 
grande vigilance. C’est aussi le cas des dirigeants des 
partis politiques qui m’ont accompagne dans un grand 
nombre de ces visites. C’est la le fait nouveau le plus 
rassurant de ces derniers mois au Timor oriental. Les 


Timorais de l’Est ne savent peut-etre pas precisement 
ce qu’est la democratic, mais ils savent certainement ce 
qu’elle n’est pas. Ils rejettent la violence sous toutes 
ses formes. Ils ont demande aux dirigeants des partis 
politiques de s’en tenir strictement et scrupuleusement 
au pacte d’unite nationale et je crois que les dirigeants 
politiques ont entendu cet appel et en tiendront compte. 

Monsieur le President, permettez-moi encore une 
fois de vous remercier tres sincerement d’avoir donne a 
M. Ramos-Horta et a moi-meme la possibilite d’infor¬ 
mer le Conseil. Je vous remercie encore de votre si 
ferme appui. 

Le President (parle en chinois ) : Je voudrais re¬ 
mercier M. Vieira de Mello de la declaration supple- 
mentaire qu’il a faite et des eclaircissements et des re¬ 
ponses qu’il a fournis. 

Je voudrais egalement remercier tous les repre- 
sentants qui m’ont adresse des paroles aimables dans 
leurs declarations. 

II n’y a plus d’orateurs inscrits sur ma liste. Le 
Conseil de securite a ainsi acheve la phase actuelle de 
l’examen de la question inscrite a son ordre du jour. 

Le Conseil demeurera saisi de la question. 

La seance est levee a 18 h 5. 
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